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Avant-propos

Dans le cadre de la 8ème édition du Festival de Cinéma Européen des Arcs, qui aura lieu du 10 au 

17 décembre 2016, nous organisons un Programme Nouvelles Femmes de Cinéma, dont l’objectif 

est de mettre en lumière des réalisatrices européennes émergentes. C’est dans ce contexte que 

nous avons décidé de mener une étude, afin d’identifier la position des réalisatrices de la nouvelle 

génération dans le paysage cinématographique européen.

De fait, si toutes les études publiées à ce jour montrent que le cinéma européen est l’œuvre 

d’une grande majorité d’hommes, nous avons souhaité questionner cette situation sous un angle 

dynamique: si chaque film est l’œuvre d’un réalisateur appartenant à une génération donnée, 

nous pouvions étudier de façon séparée les films des réalisateurs selon la génération à laquelle 

ils appartenaient. Dans cette étude, nous considérerons qu’une génération correspond à un film 

(génération 1= génération des réalisateurs qui en sont à leur 1er film, génération 2 = génération 

des réalisateurs qui en sont à leur 2ème film etc...). Il n’existe ici aucun lien direct entre la génération 

et l’âge du réalisateur. 

Notre hypothèse de départ était que la faible représentativité des réalisatrices des générations 

plus anciennes pesait sur les statistiques et masquait l’évolution en cours sur les générations plus 

récentes. Pour vérifier la validité de notre hypothèse, nous avons effectué, dans un premier temps, 

une étude quantitative : sur la période 2012-2015 (inclus), nous avons listé tous les films sortis en 

salle dans tous les pays membres de l’Union Européenne (à l’exception de Chypre et Malte, dont 

la production n’est pas assez significative), ainsi qu’en Suisse, en Norvège, en Russie et en Turquie 

à chaque film sorti en salle, nous avons fait correspondre un réalisateur, dont nous avons étudié le 

genre et la génération. 

Après avoir obtenu un tableau général de la situation dans chaque pays, nous avons essayé de 

la comprendre, grâce à une analyse qualitative des politiques mises en place en termes d’égalité 

des sexes parmi les réalisateurs. L’objectif de cette étude est de participer à un mouvement 

de sensibilisation en cours quant à la problématique de la place des femmes dans la création 

cinématographique et d’ouvrir un dialogue sur les possibilités de modèles à notre portée pour 

porter le changement à son point d’inflexion. (cf Annexe 1 : Méthodologie complète de l’étude) 
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I-	 Etude quantitative
a.	 Un cinéma européen majoritairement masculin (cf Annexes 2, 3 et 4)

Dans chaque pays de l’étude, nous avons donc listé tous les films sortis en salles entre 2012 et 
2015 (uniquement coproductions majoritaires), et pour chacun nous avons cherché le genre du 

réalisateur. A partir de cette liste, nous avons établi des proportions de femmes réalisatrices dans 

chaque pays, pour chaque année de l’étude. Nous avons ainsi obtenu la moyenne de la proportion 

de femmes réalisatrices dans chaque pays sur la période, et enfin nous avons effectué la moyenne 

générale européenne pondérée en fonction du nombre de films produits dans chaque pays.

Cette moyenne pondérée a une valeur de 19,4%. Moins d’un film sur cinq sorti en salles en 

Europe sur les 4 années de l’étude est réalisé par une femme. L’écart-type des moyennes nationales 

est de 6,29% : l’écart-type est bas, ce qui signifie que les moyennes nationales sont assez proches 

les unes des autres ; il n’y a pas de valeurs extrêmes sur notre plage de résultat, toutes les moyennes 
sont comprises entre 8,30% (Lettonie) et 32% (Norvège). Cela signifie qu’à l’heure actuelle, il 

n’y a pas un pays en Europe où les femmes représentent plus d’un tiers des réalisateurs des films 

sortis en salles. 
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Nous pouvons néanmoins noter des chiffres, pour l’instant ponctuels, qui dépassent cette valeur. 

En 2013, par exemple, 3 des 7 films sortis en Hongrie (42,9%) sont des films réalisés par une 

femme (effet conjoncturel dû à une faible production; cette variation est plus rare dans les pays 

à grosse production) : il est à noter que ce chiffre est de 14,30% en 2014 et 26,70% en 2015 ; 

l’écart-type des valeurs annuelles hongroises est en effet élevé (12,6%) et les valeurs de ce pays 

ne sont donc pas très représentatives d’une évolution des mœurs ou de politiques déterminées. Il 

est important de citer, par ailleurs, la valeur de 36,7% obtenue par la Suède en 2015, bien plus 

représentative d’une évolution délibérée. En effet, en Suède, la proportion de films suédois sortis 

en salles réalisés par des femmes est de 16,7% en 2012, 28,7% en 2013, 29,8% en 2014 et 36,7% 

en 2015. L’évolution est nette, la proportion ayant plus que doublé en 3 ans, selon une évolution 

régulière et sans exceptions, effet d’une politique dont nous parlerons plus loin.  

Plusieurs pays présentent, ponctuellement, une proportion de 0% de femmes réalisatrices sur une 

ou plusieurs années, comme pour la Lettonie en 2012, 2013 et 2014 (3 films par an en moyenne), 

pour la Bulgarie en 2012 (13,5 films par an), pour la Croatie en 2013 (13,75 films par an), pour la 

Lituanie en 2014 (7,25 films par an), pour l’Estonie en 2013 (5,5 films par an) et pour le Luxembourg 

en 2015 (6 films par an). Ces pays sont tous caractérisés par des écarts-types élevés de leurs valeurs 

annuelles (17,1% pour le Luxembourg, 16% pour la Lituanie, 13,8% pour l’Estonie, 12,5% pour la 

Lettonie, 9,8% pour la Croatie et 8,4% pour la Bulgarie, quand la moyenne européenne des écarts-

types est de 4,25%). Ce sont des pays qui ont une production cinématographique limitée et des 

résultats plus qu’instables en termes de répartition par genre. A titre d’exemple, la proportion de 

femmes réalisatrices en Lituanie est de 37,5% en 2012 et de 0% en 2014. Nous comprenons donc 
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que les chiffres de ces pays ne sont pas représentatifs d’une évolution, ou d’une non-évolution, 

d’ailleurs, que nous pourrons étudier de façon précise dans notre étude. Ils ne faussent pas les 

moyennes dans la mesure où leur production annuelle est réduite, mais ils ne présentent pas de 

véritable intérêt pour l’étude chiffrée. 

Cela signifie aussi que nous ne considérerons pas la Lettonie comme le pays dont la moyenne 

de films réalisés par des femmes sur les 4 ans est la plus basse en Europe, dans la mesure où les 

résultats obtenus sur ce pays (12 films produits sur 4 ans, rappelons-le) sont loin d’être significatifs. 

A ce titre, le pays dont les proportions sont les plus faibles est l’Italie, avec une moyenne sur 
les 4 ans de 9,4% (seule moyenne européenne en-dessous des 10%). L’écart-type des valeurs 

annuelles italiennes est de 3,9%, ce qui indique une vraie régularité dans les résultats. En 2013 

seulement, l’Italie a dépassé le seuil des 10% de films réalisés par des femmes sur ses sorties 

annuelles (12,8%). L’Italie se positionne ainsi en-dessous de la Turquie (10,8%), du Portugal (13,6%) 

ou encore de l’Espagne (14,1%). 

A l’autre bout du classement, nous avons la Norvège, avec une moyenne sur les 4 ans de 32% 
de films réalisés par des femmes. Ce pays fait preuve d’une régularité impressionnante, avec 

un écart-type des valeurs annuelles de 2,3%. Depuis 2012, les valeurs ne sont jamais descendues 

en-dessous de 29%. Le pays dont la moyenne sur les 4 se positionne juste après la Norvège est la 

Suède (28,3%), qui se démarque, au contraire de la Norvège, avec une très nette évolution de ses 

chiffres au fil des années. Nous trouvons ensuite l’Autriche (27,3%), la Hongrie (27,3%), l’Allemagne 

(26,1%) et les Pays-Bas (25,8%). 
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En tout, 17 pays présentent une moyenne nationale inférieure à la moyenne européenne 
(Lettonie, Italie, Turquie, Royaume-Uni, Bulgarie, Portugal, Croatie, Espagne, Pologne, Lituanie, 

Russie, Estonie, Grèce, Slovénie, Belgique, Roumanie, Irlande) et 13 pays présentent une moyenne 

nationale supérieure à la moyenne européenne (Luxembourg, Finlande, République Tchèque, 

Danemark, France, Suisse, Slovaquie, Pays-Bas, Allemagne, Autriche, Hongrie, Suède, Norvège). 

La France, avec une moyenne de 24,7%, est 9ème au classement. La médiane se situe à 18.3% 
: la moitié des pays de l’étude ont une moyenne nationale sur les 4 ans de moins de 17% de films 

réalisés par des femmes. 

La carte suivante illustre les inégalités entre les pays européens en termes de parité parmi les 

réalisateurs (plus le bleu est foncé, plus la proportion de réalisatrices est faible):

Carte des inégalités hommes/femmes parmi les réalisateurs en Europe
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De manière générale, il est possible d’observer une concentration de pays aux bonnes moyennes 

en Europe de l’Ouest (à cheval sur une partie de l’Europe Centrale) et en Europe du Nord. Les 

mauvais résultats accablent davantage l’Europe du Sud et l’Europe de l’Est. 

Quelques pays constituent des exceptions assez intéressantes, la plus significative d’entre elles 

étant probablement le Royaume-Uni. Pays à la fois d’Europe de l’Ouest et d’Europe du Nord, 
le Royaume-Uni a pourtant une moyenne de proportion de films réalisés par des femmes 
sortis en salles entre 2012 et 2015 de 11,2%. Ce résultat n’est pas dû à des années aux résultats 

exceptionnellement bas, l’écart-type des valeurs annuelles étant de 2,3%. Il n’y a aucune évolution 

entre 2012 et 2015, les chiffres s’alternant d’année en année au-dessus et en-dessous de 10%. 
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La Belgique est une autre exception de l’Europe de l’Ouest, puisque sa moyenne sur les 4 ans est 

de 18.3%., pour de

s résultats qui, en revanche, sont plutôt instables : les résultats descendent en-dessous de 10% en 

2013, pour monter au-dessus de 20% en 2012 et 2014. Enfin, dernière

De la même façon, trois pays d’Europe de l’Est (mais que l’on peut aussi distinguer par leur 

appartenance à l’Europe centrale) se trouvent dans la tranche haute des résultats : la Hongrie 
(27,3%), la Slovaquie (25%) et la République Tchèque (22,3%). Ils sont tous trois caractérisés par 

des écarts-types des valeurs annuelles élevés : respectivement 12,6%, 10,1% et 7,3%. Ce sont trois 

pays qui alternent sans régularité entre de bonnes et de moins bonnes années (38,5% en 2013 et 

15,6% en 2012 pour la Slovaquie, par exemple). 

A l’exception de ces quelques exemples, la carte d’Europe présente des zones assez marquées, 

qui laissent à penser (mais nous l’observerons plus précisément dans la deuxième partie), que la 

culture nationale joue un rôle important dans la définition de la place des femmes dans la création 

cinématographique.

b.	 Un cinéma féminin jeune (cf Annexes 5 et 6)

Il nous a semblé intéressant de ne pas nous en tenir à ce tableau statique, dans lequel les évolutions 

sociales ne sont pas prises en compte (si ce n’est sur les quatre années de l’étude, ce qui est 

rarement suffisant pour constater une véritable évolution). Nous avons décidé de comparer les 

proportions de films réalisés par des femmes selon la génération des réalisateurs des films pris en 

compte pour l’étude. Pour évaluer la génération d’un réalisateur, nous avons attribué à chaque 
film un chiffre correspondant au nombre total de longs-métrages de cinéma réalisés par 
son réalisateur. Plus ce chiffre est élevé, plus la génération du réalisateur est ancienne ; et vice-

versa. De manière générale, mettre en relation la génération des réalisateurs avec leur sexe, c’est 

questionner le renouvellement d’une profession et d’un secteur. 
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Il est ainsi intéressant de remarquer que l’Italie présente le cinéma le moins féminisé d’Europe, 
et aussi le plus ancien, avec une moyenne de 5,44 films par réalisateur, quand la moyenne 

européenne est à 3,7. De la même façon, la Norvège, l’Autriche et la Suisse ont un cinéma 
jeune, qui se renouvelle, avec respectivement 2,64, 3,33 et 3,43 films par réalisateur, et ce sont 

des pays qui laissent une place de plus en plus importante aux femmes dans la réalisation. Nous 

avons donc l’intuition qu’il existe un lien intime entre le renouvellement des réalisateurs d’un pays 

et l’émergence ou non d’une génération de réalisatrices dans le pays en question. 

Ainsi, nous avons calculé la moyenne du nombre de films réalisés par chaque réalisatrice et chaque 

réalisateur dont un film est sorti entre 2012 et 2015, dans chaque pays : en faisant de façon séparée 

une moyenne pour les femmes et une moyenne pour les hommes, nous avons obtenu des écarts 

non négligeables. Nous observons en effet qu’en moyenne, en Europe, les hommes qui ont réalisé 
un film entre 2012 et 2015, en sont à leur 3,7ème film, tandis que pour la même période les 
femmes en sont à leur 2,7ème film. Le cinéma européen féminin est en moyenne plus jeune 
d’une génération par rapport au cinéma européen masculin.  
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Seuls 5 pays sur 30 présentent la tendance inverse : en Estonie, en République Tchèque, en Lettonie, 

en Slovénie et, dans une moindre mesure, au Danemark, le cinéma féminin est plus ancien que 

le cinéma masculin, sur la période de notre étude. Rappelons toutefois que l’échantillon de films 

produits en Estonie, en Lettonie et en Slovénie est extrêmement limité et ne rend pas les résultats 

sur ces pays très représentatifs. Le Danemark, en revanche, est un véritable exemple de pays où 
le cinéma féminin est installé depuis plusieurs générations : même si ce pays ne présente pas 

le meilleur taux de femmes réalisatrices, celles qui existent sont installées depuis au moins aussi 

longtemps que les hommes. 

Par ailleurs, les autres pays présentent des écarts bien tranchés entre le nombre de films réalisés 
par des femmes et le nombre de films réalisés par des hommes. Dans 9 pays, ce chiffre varie 

au moins du simple au double. Encore une fois, l’Italie est en tête de file, avec 5,7 films réalisés en 

moyenne par les hommes et 3,06 par les femmes. En Suède, de la même façon, on passe de 4,19 

films réalisés par les hommes à 1,93 films réalisés par les femmes. En France, ce sont 2,53 films 

pour les femmes contre 4,07 films pour les hommes. 

Nous voyons donc que la performance générale n’y change rien : pour les mauvais élèves comme 

pour les bons élèves du cinéma féminin, ce dernier est, plus ou moins largement, plus nouveau que 

le cinéma masculin. Les rares pays pour lesquels l’écart est moins creusé sont représentatifs d’une 
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transition plus ancienne. 

c.	 Clivage générationnel
i.	 Un écart prononcé entre les générations plus jeunes et plus anciennes (cf Annexes 7 et 8)

En moyenne européenne, le cinéma féminin est donc significativement plus jeune que le cinéma 

masculin. Il semble ainsi possible de supposer que, sur les dernières générations, les proportions 

de films réalisés par des femmes sont plus importantes que sur toutes les générations confondues. 

Pour chaque pays, nous avons donc calculé la proportion de femmes réalisatrices sur chaque 

génération (pour rappel, une génération est définie par un film).  Il nous semble intéressant de 

comparer les proportions de femmes réalisatrices sur les générations 1 et 2, aux proportions 
toutes générations confondues ainsi qu’aux proportions de femmes réalisatrices sur les 
générations 3 et plus.
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Encore une fois, les résultats sont globalement parlants. En moyenne européenne, nous observons 

que les 1ers et 2èmes films sont réalisés par 22,5% de femmes, soit 3 points de plus que la 

moyenne tous films confondus (qui était à 19,4%, rappelons-le). Cela représente un différentiel de 

15%. Les 1ers films, eux, ceux de la génération la plus récente, sont réalisés par 23,34% de 
femmes, soit 4 points de plus que la moyenne tous films confondus, pour un différentiel de 20%. 

Enfin, les 3èmes films et plus sont réalisés par seulement 15,35% de femmes. Il y a donc une 

différence de 7 points entre les proportions moyennes de femmes réalisatrices de 3èmes films et 

plus et les proportions moyennes de femmes réalisatrices de 1ers ou 2èmes films : cela correspond 

à un différentiel générationnel de 46.57%.

Ce constat confirme notre hypothèse de façon tranchée. L’écart entre les moyennes relatives aux 
films de réalisateurs installés et les moyennes relatives aux films de jeunes réalisateurs est 
trop creusé pour que l’on puisse le négliger ou l’attribuer au hasard.

Lorsque l’on s’intéresse uniquement aux générations 1 et 2, les moyennes nationales sont 

régulièrement plus élevées que lorsqu’on s’intéresse aux moyennes de proportions de femmes 

réalisatrices toutes générations confondues.

Les seules exceptions sont l’Estonie, la Lettonie, la Slovénie, la Finlande, l’Autriche et la Hongrie. 

En ce qui concerne l’Estonie, la Lettonie, la Slovénie et la Hongrie, nous avons vu que leur 

production est trop limitée et leurs écarts-types trop prononcés pour que leurs statistiques soient 

représentatives.

En revanche, l’exemple de la Finlande est très intéressant : pour une moyenne toutes générations 

confondues de 21,5% de films réalisés par des femmes, ce pays présente une moyenne de 17,6% 

de films réalisés par des femmes dans les générations 1 et 2, et 25,4% dans les générations 3 et 

plus. La Finlande connaît un véritable déclassement du fait de l’étude de sa proportion de films 

réalisés par des femmes dans les générations 1 et 2. Elle est le 12ème meilleur pays en termes 

de proportion de femmes cinéastes toutes générations confondues, mais 20ème sur les 1ers et 

2èmes films. Visiblement, bien que seul un film sur cinq soit réalisé par une femme en Finlande, les 

réalisatrices de ce pays sont installées depuis un certain nombre de générations et ne sont pas le 

résultat d’un renouvellement récent. 
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L’Autriche, par ailleurs, présente une moyenne toutes générations confondues de 27,3% de films 

réalisés par des femmes, pour 27,1% sur les générations 1 et 2, et  27,6% sur les générations 3 et 

plus. Les chiffres sont extrêmement stables, et reflètent un pays qui a amorcé une transition il y a 

déjà quelques années et qui n’est plus en renouvellement. 

Dans tous les autres pays, la moyenne de femmes réalisatrices est plus élevée sur les générations 

1 et 2 que toutes générations confondues. 

Ainsi, lorsque l’on observe le classement des pays selon leur proportion de femmes réalisatrices de 

génération 1 et 2 sur la période de l’étude, on obtient des valeurs sensiblement plus hautes que 

toutes générations confondues.
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Dans ce classement, le pays qui présente les meilleurs chiffres n’est plus la Norvège, mais la 
Suède, avec 36,9% de femmes réalisatrices. L’évolution transgénérationnelle de la proportion 

de femmes réalisatrices de ce pays est marquante. La Suède présente une moyenne toutes 

générations confondues de 28,3% de films réalisés par des femmes, dont 36,9% sur les générations 

1 et 2, et 15,6% sur les générations 3 et plus ; cela constitue une augmentation de 136 % entre 

les générations plus anciennes et les générations plus récentes. C’est aussi le pays (en-dehors 

des pays aux statistiques instables) qui présente l’écart le plus élevé entre ses proportions sur les 

générations 1 et 2 et ses proportions moyennes ainsi que ses proportions sur les générations 3 et 

plus. Les moyennes de la Suède sont encore rehaussées par ses chiffres de 2015, où 50% des 
1ers et 2èmes films ont été réalisés par des femmes, atteignant enfin la parité.
De même, le pays qui obtient le plus mauvais classement sur les générations 1 et 2, en-dehors 

des pays aux résultats instables, n’est plus l’Italie mais le Royaume-Uni, avec 11,3% de films 
réalisés par des femmes, contre 11,2% toutes générations confondues. Les 3èmes films et 

plus, eux, sont réalisés par 11,2% de femmes dans ce pays. Les chiffres du Royaume-Uni sont donc 

bas et, en plus de cela, ne présentent aucune évolution transgénérationnelle. L’Italie, au contraire, 

bien qu’elle se situe en bas de l’échelle en termes de proportion de femmes réalisatrices, gagne 

des échelons dans les jeunes générations. En effet, pour une moyenne globale de 9,4% de films 

réalisés par des femmes, ce chiffre est en Italie de 13,3% sur les générations 1 et 2 et de 5,7% sur 

les générations 3 et plus. Cela constitue une évolution transgénérationnelle de 133% (plus du 

double) qui, à une échelle inférieure, est comparable à l’évolution connue en Suède.
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Par ailleurs, les classements restent assez similaires au classement global. La plupart des pays dont 

la moyenne nationale toutes générations confondues était inférieure à la moyenne européenne ont 

encore, sur les 1ers et 2èmes films, une moyenne nationale inférieure à la moyenne européenne ; 

et vice versa.

Toutefois, le Portugal, la Russie et l’Irlande présentent de vrais écarts entre leurs proportions de 

réalisatrices toutes générations confondues et sur la génération 1. En Russie, si la moyenne globale 

de proportion de films réalisés par des femmes est à 15,7% elle atteint 25,5% pour les 1ers films 

(8,5% pour les 3èmes films et plus). Cela constitue une augmentation de 200%; la proportion a 

triplé. Au Portugal, de même, pour une moyenne globale de 13,6%, on obtient une moyenne sur 

les 1ers films de 22,2% (9,2% pour les 3èmes films et plus) ; ce qui constitue une augmentation de 

141%. Enfin, l’Irlande présente une moyenne globale de 18,9% de films réalisés par des femmes, 

contre 26,5% pour les 1ers films et 12,5% pour les 3èmes films et plus (augmentation de 112%). 

Bien que ces écarts soient importants, il est néanmoins nécessaire de noter que les proportions 

de films réalisés par des femmes sur les premiers films sont très forts dans ces trois pays, mais que 

cette proportion baisse immédiatement pour les 2èmes films; la situation n’est pas assez stable et 

pérenne pour évoquer déjà un phénomène défini et constant.

La France présente une proportion globale de 24,7% de films réalisés par des femmes, contre 

28,2% sur les générations 1 et 2 et 20,5% sur les générations 3 et plus. L’augmentation, de 37,5%, 

est inférieure à celle de nombreux pays. L’évolution transgénérationnelle française existe mais 
elle est progressive.
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Différence proportions de réalisatrices 
sur les 1/2es films et les 3es films et plus

1er film 1/2ème film Tous films 
confondus 3e film et +

Différence 
1-2e/3e film et 

+
Lettonie 0% 0% 8,3% 50% -50%
Estonie 12,5% 8,7% 15,9% 33,3% -24,6%
Finlande 18,2% 17,6% 21,5% 25,4% -7,8%
Slovénie 16,7% 16,1% 17% 18,8% -2,7%
Hongrie 35,7% 26,1% 27,3% 28,6% -2,5%
Autriche 30,2% 27,1% 27,3% 27,6% -0,5%
UK 10,4% 11,3% 11,2% 11,2% 0,1%
Grèce 17,9% 17% 16,9% 16,7% 0,3%
Pays-Bas 24,4% 26,1% 25,8% 25,6% 0,5%
République Tchèque 21,6% 23% 22,3% 21,3% 1,7%
Danemark 21,2% 24,1% 22,3% 20,8% 3,3%
Turquie 12,5% 13,3% 10,8% 6,4% 6,9%
Espagne 17,9% 17,2% 14,1% 9,8% 7,4%
Italie 12,8% 13,3% 9,4% 5,7% 7,6%
France 27,5% 28,2% 24,7% 20,5% 7,7%
Portugal 22,2% 17,4% 13,6% 9,2% 8,2%
Pologne 17,3% 19,4% 15,4% 11,2% 8,2%
Slovaquie 28,3% 28,4% 25% 19% 9,4%
Irlande 26,5% 22% 18,9% 12,5% 9,5%
Belgique 22.5% 23.3% 18.3% 8.2% 15.1%
Allemagne 32,7% 30,7% 26,1% 20,5% 10,2%
Suisse 35,2% 29,3% 24,9% 18,9% 10,4%
Croatie 18,4% 19% 13,6% 7,7% 11,3%
Russie 25,5% 20,4% 15,7% 8,5% 11,9%
Norvège 39,4% 36,4% 32% 24,4% 12%
Roumanie 24,2% 23,2% 18,4% 10,5% 12,7%
Bulgarie 19,4% 15,1% 12% 0% 15,1%
Luxembourg 50% 28,6% 20,8% 10% 18,6%
Suède 39,9% 36,9% 28,3% 15,6% 21,3%
Lituanie 9,1% 22,5% 15,5% 0% 22,5%
Moyenne européenne 23,34% 22,5% 19,4% 15,35% 7,15%
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ii.	 Evolutions au fil des générations (cf Annexe 9)

Comme nous l’avons vu, à chaque génération de film, nous avons fait correspondre un 

pourcentage de femmes réalisatrices, uniquement sur la tranche considérée. Ainsi, il nous était 

possible de comparer les proportions de réalisatrices, génération par génération. Dans la partie 

précédente, nous avons comparé les proportions de films réalisés par des femmes selon que leur 

réalisatrice appartienne à la génération 1, à la génération 2 ou aux générations 3 et plus. Cette 

comparaison était toutefois arbitraire, dans la mesure où aucun élément chiffré ne nous indique 

que ces générations sont réellement comparables entre elles. Afin d’affiner la comparaison et de 

la rendre plus rigoureuse, nous avons décidé de l’adapter à la configuration de chaque pays, afin 

de comparer les générations par groupes de générations à l’échantillon à peu près égal, 
de sorte à vérifier s’il existe une évolution conséquente de la proportion de films réalisés 
par des femmes selon des tranches de générations comparables. Dans certains pays, les 1ers 

films sont beaucoup plus nombreux que dans d’autres, et pour observer une évolution pertinente 

de la proportion de femmes réalisatrices au fil des générations, il est nécessaire de s’intéresser à 

des groupes de générations ayant à peu près le même nombre de films réalisés. Par exemple, en 

Autriche, en 2015, sont sortis 14 1ers films, 7 2èmes  films, 6 3èmes  films, 5 4èmes  films, 2 5èmes 

films et 1 6ème, 7ème, 11ème, 12ème, 13ème et 24ème films, pour un total de 40 films. Nous 

avons donc décidé de répartir les sorties annuelles en trois catégories à l’échantillon sensiblement 

égal : un groupe contenant les 1ers  films (au nombre de 14), un groupe contenant les 2èmes et 

3èmes films (au nombre de 13) et un groupe contenant tous les autres films (au nombre de 13). 

Ainsi, les proportions entre les 3 catégories devenaient comparables. Nous avons procédé de la 

sorte pour chaque année dans chaque pays, jusqu’à l’obtention de moyennes générales. 
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Selon les pays, les films ont été partagés en 2 ou 3 groupes de générations. Les groupes ne sont 

pas identiques de pays en pays (sans quoi les catégories n’auraient pas été comparables entre 

elles), mais l’évolution de groupe en groupe est comparable. Quand nous parlons d’« évolution», 
nous nous référons à la différence entre les proportions de films de femmes sur les différents 
groupes de générations (proportions sur les générations les plus jeunes soustraites aux proportions 

sur les générations les plus anciennes).

Sur 30 pays étudiés, 19 présentent une évolution moyenne positive entre leurs 2 ou 3 groupes 
de générations de films. Cela signifie que dans ces 19 pays, de génération en génération, on 

observe une augmentation globale (moyenne sur les 4 années de l’étude) de la proportion de 

femmes réalisatrices. 

Parmi les 11 autres pays :

	 - 3 ont des chiffres globalement en augmentation, en ce qui concerne leur proportion de 

films réalisés par des femmes :

	 o Autriche : 19% des 4èmes films et plus, 31% de 2èmes et 3èmes films, 29% de 1ers films.

	 o France : 14% de 5èmes films et plus, 28% de 2èmes, 3èmes et 4èmes films, 27% de 1ers 

films. 

	 o Pays-Bas : 22% de 6èmes films et plus, 18% de 3èmes, 4èmes et 5èmes films, 26% de 1ers 

et 2èmes films. 

Proportion de films réalisés par des femmes en France, 
Autriche et Pays-Bas selon la génération
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	 - 4 ont des profils trop instables pour que leurs chiffres puissent être considérés comme 

significatifs (Estonie, Hongrie, Lettonie, Slovénie). La Hongrie est le moins instable des quatre, et 

ne présente quasiment pas d’évolution entre ses deux catégories de générations (28% pour les 

3èmes films et plus, 26% pour les 1ers et 2èmes films)

	 - 3 ont des chiffres qui n’indiquent aucune évolution transgénérationnelle définie et pérenne:

		  o Grèce : 7% pour les 4èmes films et plus, 25% pour les 2èmes et 3èmes films, 18% 

pour les 1ers films. Par ailleurs, sur les 30 pays de l’étude, la Grèce est classée 23ème en termes 

d’augmentation de la proportion de femmes entre les films de 3ème génération et plus et les films 

de 1ère et 2ème génération. 

		  o Royaume-Uni : 9% pour les 4èmes films et plus, 14% pour les 2èmes et 3èmes films, 

10% pour les 1ers films. Le Royaume-Uni est 24ème au classement cité ci-dessus. 

		  o Danemark : 28% pour les 6èmes films et plus, 12% pour les 3èmes, 4èmes et 5èmes 

films, 24% pour les 1ers et 2èmes films. Le Danemark est 20ème au classement cité ci-dessus.

	

Proportion de films réalisés par des femmes en Grèce, 
au Royaume-Uni et au Danemark selon la génération

- 1 pays dont les tendances sont significativement inverses :

		  o Finlande : 27% pour les 4èmes films et plus, 19% pour les 2èmes et 3èmes films, 

18% pour les 1ers films. La Finlande est, d’ailleurs, classée 28ème sur les 30 pays de notre étude, en 

termes d’augmentation de la proportion de femmes entre les films de 3ème génération et plus et 
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les films de 1ère et 2ème génération, juste devant la Lettonie et l’Estonie, dont nous avons vu que 

les chiffres ne sont pas représentatifs. La situation finlandaise est donc réellement une exception 

européenne, dans la mesure où elle est à rebours de toutes les tendances globales que nous avons 

pu observer. 

Parmi les 19 pays qui présentent une évolution transgénérationnelle moyenne positive entre leurs 

2 ou 3 groupes de générations de films :

	 - 4 ont des profils trop instables pour que leurs chiffres puissent être considérés comme 

significatifs (Bulgarie, Croatie, Lituanie, Luxembourg). Leurs taux d’augmentation sont excessivement 

hauts et ne font que confirmer l’instabilité de la production déjà remarquée dans ces pays.

	 - 9 ont connu une augmentation de la proportion de femmes réalisatrices entre leurs plus 

anciennes et leurs plus jeunes générations comprise entre 5% (République Tchèque) et 92% 

(Roumanie). Parmi ces pays, nous trouvons donc la République Tchèque, la Slovaquie, la Pologne, 

la Belgique, l’Espagne, l’Allemagne, l’Irlande, la Norvège et la Roumanie. Ce sont des pays dont 

les moyennes globales de proportions de femmes réalisatrices sont plutôt proches de la moyenne 

globale européenne. Ce sont des pays qui évoluent de façon progressive et déterminée. Nous 

remarquons dans ce groupe la présence des « bons élèves » du cinéma féminin que sont l’Allemagne 

et la Norvège : ces deux pays, en plus de présenter de bonnes moyennes globales, présentent de 

belles évolutions transgénérationnelles (74% pour l’Allemagne et 86% pour la Norvège).  
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	 - 6 ont au moins vu doubler leur proportion de femmes réalisatrices au fil des générations. 

Ces pays sont la Suisse (+106%), le Portugal (+113%), l’Italie (+160%), la Turquie (+160%), la Suède 

(+186%) et la Russie (+213%). Il n’est pas étonnant de trouver, dans cette catégorie, des pays comme 

le Portugal, l’Italie, la Russie et la Turquie, dans la mesure où leurs cinémas présentent un très petit 

nombre de réalisatrices, et la moindre augmentation induit un effet de levier considérable. En 

revanche, la présence de la Suisse et de la Suède dans ce classement fait de ces pays les meilleurs 

élèves d’Europe, de par leur évolution transgénérationnelle importante et rapide à partir de chiffres 

qui sont déjà élevés, au vu de la moyenne européenne.

 

II – Etude qualitative : typologies de pays face à la problématique
0%	
  

5%	
  

10%	
  

15%	
  

20%	
  

25%	
  

30%	
  

35%	
  

40%	
  

45%	
  

Généra.ons	
  plus	
  anciennes	
   Généra.ons	
  plus	
  jeunes	
  

Proportion de films de femmes par génération 

Suisse	
  

Portugal	
  

Italie	
  

Turquie	
  

Suède	
  

Russie	
  

Proportion de films réalisés par des femmes en Suisse, Portugal, Italie, 
Turquie, Suède et Russie selon la génération

Proportion de films réalisés par des femmes selon la génération dans 9 pays dont 
les cinémas sont en voie de féminisation



21Etude sur l’émergence d’une nouvelle génération de réalisatrices européennes

Depuis plusieurs années, de nombreuses études ont été menées quant à l’égalité des sexes 

parmi les réalisateurs de cinéma, en Europe. Toutes arrivent à la conclusion que le cinéma est 

pour l’instant majoritairement masculin sur notre continent, et qu’il faut trouver une place pour les 

femmes réalisatrices. A partir de ce constat, nous avons décidé de nous intéresser aux réactions des 

différents pays, essentiellement en questionnant les mesures prises par les différents centres 
nationaux du cinéma. Nous les avons contactés, et avons défini des typologies de pays, à partir 

des 3 critères suivants:

-  Proportions de films réalisés par des femmes, toutes générations confondues: nous avons 

départagé les pays, selon que leurs moyennes générales se situent au-dessus ou en-dessous de la 

moyenne européenne

- Evolution des proportions de films réalisés par des femmes à travers les générations: nous 

avons départagé les pays selon que leur évolution de la proportion de films réalisés par des femmes 

entre les générations les plus anciennes et les générations les plus récentes soient plus ou moins 

positives et plus ou moins conséquentes. 

- Mise en place de politiques: nous avons départagé les pays selon que leurs centres nationaux 

du cinéma aient pris ou non en compte la problématique de l’égalité des sexes et mis en place des 

mesures pour y faire face. 

A partir de ces critères, nous avons pu distinguer 8 typologies de pays, qu’il nous semble intéressant 

de définir. 

a.	 Les pays aux résultats trop irréguliers

Comme nous l’avons déjà vu, un certain nombre de pays ont une production trop limitée et trop 

instable pour qu’elle puisse révéler des résultats conséquents. Il s’agira pour nous de l’Estonie, la 

Lettonie, la Lituanie, la Bulgarie, la Croatie, la Slovénie et le Luxembourg. Ces pays connaissent 

tous des évolutions aléatoires, prouvées par les écarts importants et irréguliers qui séparent les 

résultats obtenus sur les différentes années. Nous avons donc pris le parti de ne pas les interroger 

quant à leurs politiques, qui ne présenteraient pas l’intérêt d’expliquer des résultats analysables. 
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b.	 Les bons élèves

Les  pays de cette catégorie sont ceux qui font face à la problématique de l’égalité des sexes parmi 

les réalisateurs à travers des politiques fortes et développées, tournées vers des objectifs 
ambitieux ; ce sont aussi les pays dont on observe les fruits des politiques, grâce à des 
proportions de femmes réalisatrices relativement élevées et présentant de belles évolutions 
transgénérationnelles. Dans cette catégorie, nous pouvons compter 3 pays : la Norvège, la 
Suède et la Suisse. Ce sont tous des pays d’Europe du Nord ou d’Europe de l’Ouest. 

i.	 La Norvège

Pour faire face à la problématique de l’égalité des sexes parmi les réalisateurs de cinéma, le 

Norwegian Film Institute (NFI) a établi un plan d’action, dont la dernière mise à jour date du 29 

juin 2016. 

L’objectif du NFI est de créer un équilibre stable et persistant entre les sexes dans le cinéma 

norvégien. Afin d’atteindre cet objectif, l’institut souhaite passer par une politique régulatrice de 

quotas, jusqu’à parvenir à 50% de représentation des femmes parmi les talents.

La lettre de nomination au NFI pour 2016 se réfère aux décisions du Parlement européen, qui 

stipule que: «Le Parlement demande au gouvernement de mettre en œuvre des mesures pour 

améliorer l’équilibre entre les sexes dans le cinéma norvégien, et de maintenir pour objectif 
que la proportion de femmes et d’hommes aux postes clé soit d’au moins 40%». Le ministère 

de la Culture a demandé au NFI de donner suite à cette directive en poursuivant la pratique 
actuelle de quotas, établis à 40% de femmes sur les demandes d’aide au développement 
et à la production de long-métrages. Le NFI note que l’un de ses plus grands défis consiste à 

augmenter la proportion de femmes demandant ce genre d’aides : cette proportion est faible, et 

il est donc difficile, malgré la politique des quotas, de parvenir à une véritable situation d’égalité. 

C’est pourquoi le NFI prévoit de mesurer chaque année la représentation des femmes parmi les 

demandeurs d’aide, afin de s’assurer que ce chiffre finisse par atteindre 50% ; les femmes seront 
incitées à demander ces subventions grâce à une hiérarchisation de leurs projets, étudiés en 
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priorité. Par ailleurs, le NFI décerne chaque année un certain nombre de « subventions talents ». 

Un quota de 50% de femmes a été mis en place concernant cette subvention. 

Le NFI compte mettre en place des mesures de court-terme et de long-terme : les quotas sont 

considérés comme une mesure de court-terme, tandis que sont considérés comme mesures de 

long-terme le recrutement de femmes dans les institutions ainsi que l’incitation des femmes à se 

lancer dans une carrière de réalisatrice. 

En termes de recrutement de femmes, le NFI souhaite développer un grand nombre de modèles 
féminins parmi ses dirigeants et conférenciers, notamment ; de plus, un programme de formation 
de stagiaires est prévu afin de renforcer les réseaux professionnels des jeunes femmes. 

Pour atteindre de vrais résultats sur le long-terme, le NFI considère aussi que l’égalité des sexes 

doit être pensée dès les premières étapes de la vie d’un cinéaste : il s’agit ainsi d’assurer un 
recrutement précoce de filles et de garçons talentueux, dans les filières formant les futurs 

professionnels du cinéma (dès l’école primaire). 

Enfin, le NFI souhaite transmettre ses mesures grâce à une véritable politique de communication. 
Ses objectifs seront clairement établis, transparents et communiqués au public. Des statistiques 

concernant l’équilibre entre les sexes des rôles principaux seront calculées en 2016. Un rapport 

annuel sur l’équilibre entre les sexes dans le cinéma norvégien est prévu à partir de 2017. Le NFI 

prévoit enfin d’entrer en collaboration, quant à cette problématique, avec d’autres institutions du 

secteur du cinéma, au niveau régional, national et international. Le NFI évaluera les résultats des 

mesures de plan d’action en 2020.

ii.	 Suède

De même, et comme le montrent ses résultats, la Suède s’est beaucoup penchée sur la situation 

de ses professionnelles du cinéma, au travers des politiques mises en place par le Swedish Film 

Institute dans les dernières années. 
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En 2013, un « Film Agreement » vient définir et préciser des objectifs d’égalité des sexes. Il y est 

décrété qu’à partir de ce moment, le SFI a pour objectif d’octroyer 50% des aides à la production 

à des femmes. En réalité, il s’agit surtout de dépenser 50% de la somme totale attribuée pour la 

période 2013-2015 à des femmes, que ce soit en tant que réalisatrices, scénaristes ou productrices.

Ces objectifs ont été quasiment atteints au cours des dernières années, comme le montre le 

graphique suivant : 

Les chiffres passent régulièrement au-dessus de 40%, mais les 50% ne sont pas encore un objectif 

complètement acquis.

En 2012, Au séminaire Almedalen Week, le Swedish Film Institute a aussi publié le plan d’action « 

Towards a Gender Equal Film Production », qui définissait au moins deux autres mesures importantes 

: « Moviement », un programme de mentoring de réalisatrices, encadrées dans le démarrage de 

leur carrière, et «Nordic Women in Film », un site internet paru en avril 2016 dont le but est 
d’accroître la visibilité des professionnelles du cinéma.

En 2016, au Festival de Cannes, est défini un autre plan d’action à horizon 2020 : l’objectif principal 

en est la complète égalité des sexes, tant face caméra que derrière l’objectif. Le plan présente 

quatre mesures concrètes :
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-	 Féminisation des rôles clé dans les grosses productions : une étude qualitative doit être 

menée sur le type de films sur lesquels les femmes ont la possibilité de travailler (budget, type de 

production etc…)

-	 Accroissement de la visibilité : mise à jour constante de la banque de données mise en 

place sur nordicwomeninfilm.com
-	 Engagement à publier systématiquement un rapport annuel établissant des statistiques 
et une analyse qualitative de l’état des lieux en termes d’égalité des sexes, devant et derrière la 
caméra.
-	 Accroissement des connaissances quant au genre des réalisateurs : tenue d’un séminaire 

de sensibilisation annuel auprès de professeurs, afin d’atteindre les plus jeunes. 

Le défi sera aussi de maintenir les progrès à travers le temps. Les réalisatrices suédoises ressentent 

dans l’ensemble que les investisseurs privés sont moins enclins à financer des films réalisés par des 

femmes. Il manque des statistiques sur ce sujet, lacune que le SFI compte combler. Enfin, comme 

la Norvège, la Suède réalise que les étudiantes en cinéma se tournent moins vers la réalisation que 

leurs camarades masculins ; c’est une problématique de long-terme dont le SFI est conscient et 

qu’il entend adresser à terme.

iii.	 Suisse

La Suisse présente une prise de conscience plus tardive quant à sa minorité de femmes réalisatrices. 

Une étude censée ouvrir le dialogue est lancée en 2015 par l’association ARF/FDS qui regroupe 

des cinéastes suisses (réalisateurs, scénaristes et producteurs) et qui a pour but de promouvoir le 

développement d’un authentique cinéma suisse indépendant. 

Dans cette étude, il est mis en évidence que les auteures de scénarios, réalisatrices et productrices 

obtiennent moins d’aides financières que leurs collègues masculins, quelle que soit l’institution 

d’encouragement. 

De plus, la proportion de femmes dans l’encouragement du cinéma ne cesse de diminuer entre 

le nombre de projets déposés (31%), celui de réponses  positives (28%) et le montant des aides 

obtenues (22%). Le pourcentage de femmes est plus élevé au stade du développement qu’à celui 

de la réalisation : les projets portés par des femmes obtiennent 35% de réponses positives pour 

l’écriture, mais seulement 24% pour la réalisation d’un film. 
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En 2013 et 2014, le pourcentage de femmes siégeant dans les commissions chargées d’expertiser 

les projets fluctue entre 32% dans la commission zurichoise et 60% dans la commission « fiction 

» de l’OFC. En moyenne, les femmes occupent 48% des sièges : les commissions sont donc 
composées de manière à peu près paritaire. La discrimination dans l’encouragement ne dépend 

donc pas d’une sous-représentation des femmes dans les commissions. Elle doit relever d’autres 
facteurs (absence de sensibilisation, stéréotype intériorisé ou rivalité) – chez les femmes 

comme chez les hommes. 

Pour mettre en œuvre cette diversité culturelle et l’égalité des chances, la prochaine étape consiste 

pour la Suisse à prendre les mesures suivantes : 

- Relevé systématique, global, annuel et durable des données concernant la répartition des 

soutiens financiers en fonction du sexe et analyse de ces données 

- Elaboration de conseils concernant la question du genre pour les membres des commissions 
d’expertes chargées de l’aide au cinéma 

- Conception des outils d’égalité pour la branche suisse du cinéma avec la participation de 

spécialistes nationaux et internationaux, outils ensuite mis en application par les institutions 

d’encouragement 

- Adoption de mesures spéciales pour promouvoir les films réalisés par des femmes. 

La Norvège, la Suède et la Suisse  apportent autant d’exemples différents sur le type de politiques, 

de mesures et d’objectifs qu’il est possible d’adopter pour parvenir à une meilleure situation en 

termes d’égalité des sexes parmi les réalisateurs de cinéma. Nous noterons toutefois que les 
meilleurs résultats viennent pour l’instant de la Suède et de la Norvège, seuls pays qui ont 
défini une politique de quotas déterminée. 
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c.	 Les pays au bon impact culturel

3 pays font figure d’assez bons élèves en Europe, présentant des proportions de films réalisés par 
des femmes assez largement au-dessus de la moyenne européenne, avec de belles évolutions 
au fil des générations, sans pour autant présenter de politiques particulières au regard de la 
problématique : il s’agit de la France, de l’Allemagne et de la Slovaquie. 

En moyenne sur la période 2012-2015, la France a sorti 24,7% de films réalisés par des femmes, 

l’Allemagne 26,1% et la Slovaquie 25%. Sans compter parmi les meilleurs élèves d’Europe, ces 

trois pays font bonne figure, se situant à plus de 5 points au-dessus de la moyenne européenne. La 

Slovaquie présente, en moyenne sur toute la période, une augmentation de 22% de films réalisés 

par des femmes entre ses plus anciennes et ses plus jeunes générations ; ce chiffre est de 74% pour 

l’Allemagne et de 93% pour la France. 

Comment expliquer de tels résultats, et de telles progressions ? Visiblement, la raison n’est pas 

à chercher du côté des politiques. Nous avons contacté le Centre National du Cinéma et de l’Image 

Animée en France, ainsi que le Slovak Film Institute en Slovaquie et le German Federal Film Board, 

et les trois nous ont confirmé qu’ils ne menaient aucune politique particulière de financement ou 

de promotion du cinéma féminin. 

En France, le CNC essaie de s’assurer de la parité de ses comités de sélection et dans les 

écoles de cinéma. Cependant, les quotas sont interdits et ne sont donc pas mis en place au niveau 

des aides publiques. Les projets de films sont jugés sur leur seule qualité.  Aujourd’hui, la 

commission de l’avance sur recettes est paritaire, et de nombreuses femmes travaillent à des 

postes clés. Aujourd’hui, sont présidées ou dirigées par des femmes: la commission de l’avance sur 

recettes, France 2 Cinéma, France 3 Cinéma, la Fémis...
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En Allemagne, aucune politique n’existe pour l’instant, mais un plan d’action précis va être mis 

en place en 2017, tout d’abord grâce à la «Film Funding Law», qui sera édictée le 1er janvier, et 

qui devra assurer un équilibre plus juste au sein des comités du FFA. Une étude d’envergure sur 

la question est en cours de rédaction et sera publiée à la prochaine Berlinale. Et, en ce moment 

déjà, l’association allemande ProQuote e.V. exige qu’au moins 30% des cadres dans les médias 
(pas seulement le cinéma) soient des femmes. Toutes ces mesures n’ont pas d’influence sur les 

résultats obtenus au niveau de la période de notre étude, mais ils sont significatifs d’un progrès 

culturel qui était déjà en cours.

Au Slovak Film Institute, personne n’est en charge de la question et le sexe du réalisateur n’est 

aucunement pris en considération au moment de soutenir un projet.

Alors, il devient possible de supposer que les bons chiffres de ces pays sont dus non pas à une 
politique, mais à un contexte culturel (toujours plus) favorable à l’émancipation de la femme et 

à sa progression professionnelle. L’Allemagne et la Slovaquie font d’ailleurs partie des rares pays 

d’Europe a avoir eu une cheffe de gouvernement.

d.	 Les pays en progression régulée

A l’opposé de la dernière catégorie, nous trouvons le groupe des pays qui partent de chiffres 
nationaux inférieurs à la moyenne européenne, mais qui, grâce à des politiques définies au 
cours des dernières années, entament une progression significative. Dans cette catégorie, 

nous trouvons la Belgique, l’Espagne et l’Irlande. 

i.	 Belgique

Avec une proportion globale sur la période de l’étude de 18.3% de films réalisés par des femmes, 
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la Belgique est 16ème au classement relatif aux proportions nationales de films réalisés par des 

femmes. Néanmoins, le pays est classé 8ème en termes de différence entre la proportion de femmes 

réalisatrices sur les 3èmes films et plus et la proportion de femmes réalisatrices sur les premiers 

films. La Belgique présente une augmentation de 66% entre la proportion de films réalisés par des 

femmes sur les plus anciennes et sur les plus jeunes générations. 

Nous avons contacté la Fédération Wallonie Bruxelles ainsi que le Flanders Audiovisual Fund, 

afin de nous enquérir d’une éventuelle politique de soutien aux films réalisés par des femmes. 

Délibérément, aucune politiques de quotas directe n’est appliquée, dans aucun des deux centres. 

En revanche, le centre Wallon a mis en place une politique de soft quotas au niveau de l’avance 

sur recettes : à qualité égale de dossier, l’institut essaye de privilégier les films réalisés par des 

femmes. Aucun objectif particulier de proportion de films réalisés par des femmes n’est néanmoins 

établi. Du côté de la Flandre, s’il n’y a pas de politique officielle en soutien aux réalisatrices, il est 

néanmoins possible d’observer une parité dans les commissions du centre. 

Par ailleurs, la Fédération Wallonie Bruxelles soutient des initiatives visant à faciliter l’accès au 
métier aux femmes. Par exemple, un projet Boost Camp de coaching a été instauré afin d’accélérer 

le développement de films réalisés par des femmes. Ce genre d’actions doit permettre, au-delà de 

la politique régulatrice des soft quotas, de changer les mentalités en profondeur. 

ii.	 Espagne

Avec une proportion globale sur la période de l’étude de 14,1% de films réalisés par des femmes, 

l’Espagne est 23ème au classement relatif aux proportions nationales de films réalisés par des 

femmes (plus de 5 points en-dessous de la moyenne). 

Néanmoins, le pays est classé 15ème en termes de différence entre la proportion de femmes 

réalisatrices sur les 3èmes films et plus et la proportion de femmes réalisatrices sur les premiers 

films. L’Espagne présente une augmentation de 64% entre la proportion de films réalisés par des 

femmes sur les plus anciennes et sur les plus jeunes générations. 
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Au contact de l’ICAA (Instituto de Cinematografia y de las Artes Audiovisuales), nous apprenons 

que cette progression est le fruit d’une politique déjà entamée par la « Ley del Cine » du 28 

décembre 2007. L’article 18 prévoit la mise en place de mesures de renforcement de l’égalité des 

sexes dans le cadre de la création cinématographique et audiovisuelle. L’article 25 prévoit que les 

commissions pour les aides sélectives prennent en considération, au moment d’effectuer leur choix, 

en plus de la qualité du projet, de sa viabilité commerciale et de la stabilité financière de sa société 

de production, la parité de représentation des sexes du côté des réalisateurs et des scénaristes. 

Par ailleurs, l’article 40 prévoit la parité de représentation des sexes au sein des comités mêmes 
: tous les comités de financement de l’ICAA présentent 50% de femmes et 50% d’hommes.
Un décret vient compléter cette loi. Il définit des barèmes de points que les comités sont obligés 
de prendre en considération au moment d’effectuer leurs décisions. 

Un premier barème concerne les soutiens automatiques, attribués en fonction de la note 

sur 100 qu’obtient un film, suivant un certain nombre de critères. Parmi les critères à « Impact 

socioéconomique », nous pouvons trouver les critères suivants : réalisatrice femme (1 point), 

scénariste femme (1 point), productrice exécutive femme (1 point), autres auteures femmes (0,5 

points), chefs d’équipe femmes (0,5 points), pour un total de 4 points sur 100. Ainsi, la présence de 

femmes aux postes clés du film a un impact de 4% sur les films financés par le soutien automatique.
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Un second barème concerne les aides sélectives. Bien que la décision finale quant à l’attribution 

de ces aides soit l’œuvre d’un comité ayant travaillé sur la cohérence artistique et financière du 

projet, seuls les films ayant atteint un certain nombre de points dans ce barème passent la première 

étape de « sélection naturelle » et sont soumis au comité. Ce barème présente un total de 71 points 

et, selon les mêmes critères que dans le premier barème, la présence de femmes dans l’équipe du 

film est notée sur 4 points. Ainsi, la présence de femmes aux postes clés du film a un impact de 

5,6% sur le passage des films de la première étape vers l’aide sélective. 

Bien que les progrès effectués au cours des années et des générations quant aux proportions 

de femmes réalisatrices en Espagne puissent être dus à une prise de conscience culturelle, nous 

pouvons aussi considérer l’impact de cette politique de points originale. 

iii.	 Irlande

Avec une proportion globale sur la période de l’étude de 18,9% de films réalisés par des femmes,  

l’Irlande est 14ème au classement relatif aux proportions nationales de films réalisés par des femmes. 

Le pays est classé 10ème si l’on ne considère que les premiers films, avec une moyenne de 26,5% 

de films réalisés par des femmes. L’Irlande présente une augmentation de 86% entre la proportion 

de films réalisés par des femmes sur les plus anciennes et sur les plus jeunes générations. 
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En décembre 2015, suite à l’adresse publique du Docteur Annie Doona sur le manque de 

représentation des femmes dans le cinéma irlandais, l’Irish Film Board (IFB) fait paraître un plan 
d’action en six points afin d’affronter la question de l’égalité des sexes parmi les réalisateurs de 

cinéma. Les six mesures envisagées sont les suivantes :

	 - Information : chaque année seront publiés des rapports statistiques faisant état de 

la situation des femmes réalisatrices, mettant en lumière les inégalités le cas échéant. Chaque 

rencontre au sein de l’IFB fera une revue des statistiques plus récentes sur la question.

	 - Financement : l’approche se veut holistique et intégrée. Le but est de stimuler les demandes 

d’aides au développement et à la production venant de femmes. L’objectif est d’atteindre, en 3 
ans, 50% de projets financés dont le réalisateur serait une femme. Pour cela, l’IFB entend aussi 

faire émerger une prise de conscience du côté des producteurs. L’IFB s’engage aussi à travailler avec 

des organisations qui fourniront des formations aux dirigeants de comités afin de les sensibiliser à 

la problématique.

	 - Formation et mentoring : l’association Screen Training Ireland annoncera une série 

d’initiatives vouées à accompagner les femmes dans le développement d’une carrière épanouissante. 

Cela comprendra des programmes de promotion, de conférences et de sensibilisation sur la 

problématique.

	 - Education : l’IFB compte travailler en partenariat avec l’école nationale de cinéma (IADT), 

afin d’organiser des événements incitant les jeunes femmes à considérer les études de cinéma, en 

particulier dans les filières de scénario, de réalisation et de production. 

	 - Enterprise: Enterprise Ireland est une agence du gouvernement irlandais chargée de 

soutenir les entreprises irlandaises. En partenariat avec l’agence, l’IFB souhaite développer les 

centres d’incubation pour les talents créatifs féminins et, de la même façon, rediriger ces talents 

vers les opportunités d’Enterprise Ireland. 

	 - Partenariats : l’IFB va travailler avec d’autres organes de financement, tels que BAI Sound 

et Vision Fund, et les chaînes TV RTE et TG4, afin que la politique de soutien des réalisatrices se 

généralise au sein des preneurs de décision quant au financement du cinéma.
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Ce plan ne date que de fin 2015. Il n’impacte donc pas les résultats que nous avons pu observer 

sur l’Irlande. Il témoigne néanmoins de la prise de conscience qui a dû le précéder et expliquer les 

évolutions transgénérationnellespositives des proportions de femmes réalisatrices dans le pays. 

Encore une fois, il est difficile de comparer les mesures prises en Belgique, Espagne et en Irlande. 

Les mesures espagnoles relèvent davantage de la loi, sont plus encadrées et concernent les 

procédures d’attribution d’aides. Les mesures irlandaises s’attaquent davantage à la formation et à 

la sensibilisation, faisant un travail de fond sur les perceptions culturelles. Ces politiques semblent, 

pour l’instant, toutes trois porter leurs fruits. Ce sont donc autant de modèles de mécanismes 

intéressants à étudier. 

e.	 Les pays en progression culturelle

Il existe aussi une catégorie de pays dont les moyennes globales en termes de proportions de 
films réalisés par des femmes sont inférieures à la moyenne européenne, mais pour qui nous 
observons une véritable progression transgénérationnelle, sans pour autant que des politiques 
aient été clairement définies en faveur des réalisatrices. Ces pays sont la Roumanie, la Russie, 

l’Italie, la Pologne, la Turquie et le Portugal, dont les moyennes globales sont respectivement de 

18,4%, 15,7%, 9,4%, 15,4%, 10,8% et 13,6% (1 à 11 points en-dessous de la moyenne européenne).

Toutefois, nous avons observé, au sein de ces 7 pays, de belles évolutions au fil des générations 

et, donc, des années. La Pologne connaît une augmentation de 31% (x 1,3) entre la  proportion de 

films réalisés par des femmes sur les plus anciennes et sur les plus jeunes générations. Ce chiffre 

est de 86% (x1,9) pour la Roumanie, 113% (x 2,1) pour le Portugal, 160% (x 2,5) pour l’Italie et la 

Turquie, et 213% (x 3) pour la Russie. 
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Ce sont des évolutions particulièrement marquées. Bien sûr, elles le sont d’autant plus que les 

moyennes initiales sont basses : les générations plus anciennes ont 13% de films réalisés par des 

femmes pour la Pologne, 12% pour la Roumanie, 8% pour la Russie et le Portugal, et 5% pour 

l’Italie et la Turquie. Sur de tels taux, la moindre variation a un impact fort. 

Il reste intéressant de noter qu’aucun de ces six pays n’a produit de politiques concernant 
l’égalité des sexes chez les réalisateurs de cinéma. 

Dans les centres nationaux du cinéma polonais, portugais, turc et russe, la question ne se pose 

pas pour l’instant : aucun rapport n’est publié, aucun professionnel n’est sollicité, aucune mise en 

perspective n’est proposée en termes d’analyse du sexe des réalisateurs. 

En Italie, la direction générale du cinéma au Ministère des biens et des activités culturelles et du 

tourisme, regrette qu’aucune politique n’ait encore vu le jour. Une prise de conscience a déjà eu 

lieu, et un certain nombre d’études ont été mandatées. Elles ont permis de montrer, entre autres, 

que si de nombreuses femmes fréquentent l’école nationale de cinéma, très peu d’entre elles 
osent se diriger vers la filière réalisation, faisant preuve d’une autocensure, probablement induite 

par des facteurs culturels. Ainsi, la seule action qui ait vu le jour pour l’instant est la commande 
d’études et de rapports statistiques, accompagnant l’organisation d’événements publics qui 
promeuvent le débat. 

En Roumanie, en revanche, l’absence de politique est présentée comme une question de principe: 

«Leur valeur est la somme de leur talent. Et elles en ont pas mal», écrit Alina Salcudeanu, responsable 

des affaires étrangères au Romanian Film Center, à propos des réalisatrices de son pays. Là-bas, 
l’égalité des chances se veut promue justement par une absence de mesures. 

Ainsi, certains des pays de cette catégorie mènent déjà une réflexion sur la problématique qui 

nous intéresse, sans y avoir pourtant encore répondu par des actions politiques définies, tandis 

que d’autres n’ont pas encore franchi l’étape de la prise de conscience. Ils ont tous en commun de 

partir de résultats faibles et d’avoir entamé une progression intéressante au cours des dernières 
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générations. Dans la mesure où ces résultats ne sont pas induits par des politiques, il est légitime 

de penser qu’ils sont issus d’une inévitable transformation culturelle de la société, qui permet 
naturellement à ces pays de rattraper leur retard sur cette problématique.

f.	 Les politiques du changement lent et profond

Deux pays présentent un profil assez atypique : très bons élèves en termes de moyennes globales 
quant à leur proportion de films réalisés par des femmes, toutes générations confondues, 
ils présentent pourtant une très faible marge d’évolution (si ce n’est une évolution parfois 

négative), aussi bien sur la période de l’étude que sur les plages de générations. Pourtant, ces 
pays ont développé de vraies politiques pour faire face à la problématique de l’égalité des sexes 

parmi les réalisateurs ; il s’agit de l’Autriche et des Pays-Bas. 

i.	 Autriche

L’Autriche présente, en moyenne et toutes générations confondues, 27,3% de films réalisés par 

des femmes, ce qui en fait le 3ème pays au classement européen, juste derrière la Norvège et la 

Suède. Pourtant, on ne note quasiment aucune différence entre les proportions des différentes 

générations. Les 3èmes films et plus sont à 27,6% des films réalisés par des femmes, contre 27,1% 

pour les 1ers et 2èmes films. On remarque, en revanche, un écart significatif entre les générations 

les plus anciennes et les plus récentes, puisque pour les 4èmes films et plus, la proportion est de 

19%, contre 29% pour les 1ers films. 

Il existe donc une évolution transgénérationnelle positive en Autriche, mais elle est faible et 

irrégulière (il est, bien sûr, d’autant plus difficile d’obtenir des évolutions importantes lorsque le 

chiffre de départ est élevé). Pourtant, l’Austrian Film Institute a défini une politique pour combattre 

les inégalités sexuelles parmi les réalisateurs de cinéma, à laquelle elle consacre un site internet 
entier : http://equality.filminstitut.at/en/, dont le sous-titre est gender*in*equality. A elle seule, 

toute la documentation qui a été recueillie et rédigée pour ce site constitue une mesure. On y 

trouve : les statistiques des aides demandées et attribuées aux réalisateurs selon leur sexe, un 

rapport annuel sur les films réalisés par des femmes aidés, produits ou sortis en salles, un lien 

vers de nombreuses études nationales ou internationales publiées sur le sujet à ce jour, une page 

consacrée aux films de réalisatrices émergentes… L’existence de ce site bien fourni reflète une 
prise de conscience appuyée et tournée vers le progrès.
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En termes de mesures concrètes, l’Austrian Film Institute n’a pas défini de politique de quotas, 
même si elle compte systématiquement la proportion de femmes ayant obtenu des financements 

en commission. Le pays se reconnaît, en revanche, dans la logique du « Gender budgeting », à 
savoir l’intégration d’une perspective genrée au moment de prendre une décision par rapport 
à un processus budgétaire, au niveau de la restructuration des recettes et des dépenses, dans le 

but de promouvoir l’égalité des sexes. Depuis 2009, l’Autriche s’est engagée dans une politique 

importante de gender budgeting dans tous ses secteurs : « Dans la gestion des budgets de la 

Fédération, les principes fondamentaux orientés vers des objectifs d’égalité entre les sexes doivent 

être observés » (Article 51). Cette politique est appliquée dans le cinéma comme dans les autres 

secteurs, au moment de former une commission et de déployer un système d’aides à la réalisation/

production.

Enfin, l’Austrian Film Institute est à l’origine de l’iniative ProPro, « The Producers’ Programme 

for Women », un programme de mentoring orienté vers les productrices afin qu’elles puissent 

bénéficier d’un support dans le développement de leurs projets, par le biais d’une résidence atelier 

et d’un coaching individuel. Bien que cette mesure ne concerne pas les réalisatrices, elle alimente 

la sensibilisation à la position de la femme dans l’industrie cinématographique, et peut donc avoir 

un impact plus global. 

ii.	 Pays-Bas

Les Pays-Bas, avec 25,8% de films réalisés par des femmes sortis en moyenne sur la période de 

l’étude, toutes générations confondues, sont classés au 6e rang européen. Pourtant, encore une 

fois, les différences entre les générations ne sont pas conséquentes : les 3èmes films et plus sont 

à 25,6% des films réalisés par des femmes, contre 26,1% pour les 1ers et 2èmes films. De plus, 

l’évolution entre les générations les plus anciennes et les générations les plus jeunes n’excède pas 

18%. 
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On ne peut pas parler, pour l’instant, des Pays-Bas comme d’un pays dont le cinéma féminin connaît 

un essor dynamique. Ses chiffres sont globalement bons par rapport à ses voisins européens, mais 

ses évolutions ne sont pas représentatives d’une situation en mutation. 

Pourtant, le Netherlands Film Fund s’est engagé, depuis quelques années, dans une politique 

générale de promotion de la diversité au sein de son industrie, incluant une politique de 
promotion de l’égalité des sexes. De façon délibérée, l’institut a décidé de ne pas définir de quotas 

ou d’objectifs chiffrés en termes de proportions de réalisatrices soutenues : selon le Netherlands 

Film Fund, il n’est pas possible de transformer une industrie entière à partir de régulations. Il faut 

effectuer des changements en profondeur, en travaillant sur la prise de conscience, essentielle pour 

atteindre l’égalité, mais aussi pour atteindre des éventails plus divers de spectateurs.  

Afin de lancer des actions de sensibilisation, le Netherlands Film Fund vient de créer une unité de 
monitoring spéciale pour la collecte de données et l’organisation d’événements et de partenariats 

avec des associations spécialisées dans les problématiques de diversité. 

L’Autriche comme les Pays-Bas présentent une véritable préoccupation d’égalité des sexes parmi les 

professionnels de leur industrie du cinéma. Les deux pays, qui font déjà partie des très bons élèves 

de l’Europe, présentent une philosophie similaire dans leur envie de s’attaquer à des problèmes de 

fond davantage qu’à des régulations de surface. Cela ralentit sans doute le processus d’évolution, 

les transformations profondes de la société étant plus longues à émerger que les changements 

induits par un encadrement légiféré, mais les résultats pourraient être probants sur le long-terme. 

g.	 Les pays en stagnation

3 pays font figure de bons élèves vivant sur leurs acquis : il s’agit du Danemark, de la Finlande et 

de la République Tchèque. En effet, avec des moyennes globales respectives de 22,3%, 21,5% et 

22,3% de films réalisés par des femmes, ces pays se situent à environ 3 points au-dessus de la 
moyenne européenne. 
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Pourtant, leurs proportions ne présentent aucune progression au fil des années ou des 
générations, si ce n’est une régression. Le Danemark, probablement à cause d’une génération 

ancienne de réalisatrices confirmées, présente des proportions de films réalisés par des femmes 

plus élevées au sein des générations plus anciennes qu’au sein des plus récentes (28% pour les 

6èmes films et plus, 12% pour les 3 à 5èmes films, 24% pour les 1ers et 2èmes films). La République 

Tchèque présente 21,3% de films réalisés par des femmes parmi les 3èmes films et plus, contre 

23% parmi les 1ers et 2èmes films, ce qui constitue un écart dérisoire. La Finlande, enfin, présente 

un caractère d’exception européenne, avec des tendances strictement inverses à celles qui 

se dessinent dans les autres pays : les 3èmes films et plus sont réalisés par 25,4% de femmes, 

contre 17,6% pour les 1ers et 2èmes films. Lorsqu’on partage les films finlandais par groupes de 

générations, on obtient 27% de films réalisés par des femmes sur les 4èmes films et plus, 19% sur 

les 2èmes et 3èmes films, et 18% sur les 1ers films. 

Ces résultats, en réalité, ne sont pas surprenants, car les centres nationaux du cinéma de ces 
pays nous communiquent qu’ils n’ont pas mis en place de politique spécifique pour affronter 
la problématique de l’égalité des sexes. Depuis 2013, la Finlande recueille des statistiques et 

rédige des rapports sur la question, mais aucune mesure n’est prise à l’issue de ces rapports pour 

l’instant. Le Danemark n’avait pas fait face à la problématique jusqu’en 2016, ce qui explique les 

résultats quantitatifs de l’étude dans le pays, mais depuis cette année, une prise de conscience a eu 

lieu: le Danish Film Institute (DFI) est en train de se pencher sur la question de l’égalité des sexes 

parmi les réalisateurs de cinéma. Pour l’instant, aucune politique directe en faveur des femmes ne 

va être appliquée, mais des rapports statistiques sont commandités, et surtout de très nombreux 

ateliers sont organisés, dans le cadre desquels les membres du DFI reçoivent des professionnels 

du cinéma de tous types (producteurs, réalisateurs, scénaristes, acteurs, distributeurs etc...). Pour 

l’instant, l’idée est d’étendre la prise de conscience à toute la profession, afin de se diriger vers 

une transformation culturelle profonde et de long-terme. La République Tchèque, pour l’instant, 

n’affronte la problématique d’aucune façon. 

Ainsi, il est intéressant de prendre en considération ce groupe de pays qui, planant au-dessus 

de la moyenne européenne en termes de statistiques globales, n’a pas encore mis en place de 

politiques pour pérenniser et développer son avance.
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h.	 Les pays en retard

Deux pays font figure de mauvais élèves en Europe, dans la mesure où : leur moyenne nationale 
de proportion de films réalisés par des femmes (toutes générations confondues) est inférieure 
à la moyenne européenne ; on n’observe pas de réelle évolution dans leurs chiffres, que ce 
soit d’année en année ou de génération en génération ; et, surtout, aucune politique n’a été 
mise en place afin de valoriser les films réalisés par des femmes. Il s’agit du Royaume-Uni et 

de la Grèce. Avec 11,2% de films réalisés par des femmes pour le Royaume-Uni et 16,9% pour la 

Grèce, ces deux pays sont classés respectivement 27ème et 18ème sur les 30 pays de notre étude, 

en termes de proportions globales de films réalisés par des femmes. 

Lorsque le tableau devient dynamique, les nouvelles ne sont pas meilleures. Le Royaume-Uni, 

comme nous l’avons déjà vu, ne connaît aucune sorte d’évolution en termes de proportions de films 

réalisés par des femmes, ni sur les années de l’étude, ni sur la plage transgénérationnelle étudiée. 

Les chiffres sont absolument stagnants. La Grèce, de même, pour une valeur globale moyenne de 

16,9% de films réalisés par des femmes, voit ce taux augmenter à 17% pour les 1ers et 2èmes films 

et baisser à 16,7% pour les 3èmes films et plus. Autant dire qu’il n’y a aucune évolution. 

Ces pays n’ont donc visiblement pas encore entamé leur chemin vers une égalité des chances pour 

l’accès à la réalisation de films. Si la seule évolution des mœurs ne le permet pas, à l’inverse 

d’autres pays étudiés (les pays en progression culturelle), nous pourrions espérer qu’une politique 
vienne pallier le problème mais, sur la période de l’étude, ce n’est pas le cas ; aucune politique 

orientée vers l’égalité des sexes au cinéma n’avait été établie sur la période, ni en Grèce, ni au 

Royaume-Uni.

Notons toutefois que, pour la première fois de son histoire, une femme, Electa Venaki, vient 
d’être nommée directrice du Greek Film Center (GFC). Elle sera, sous peu, membre de 

l’European Women’s Audiovisual Network, et est pleinement consciente des disparités hommes 

femmes qui parcourent toute la profession du secteur cinématographique. Par ailleurs, le GFC tient 

à rappeler que, parmi les 20 personnes qui travaillent dans l’institution, 15 sont des femmes. 
Les prochaines années devraient laisser entendre la voix de nombreuses femmes.



40Etude sur l’émergence d’une nouvelle génération de réalisatrices européennes

Par ailleurs, depuis 2016, le British Film Institute (BFI) s’est lancé dans un plan d’action à horizon 
2020 (n’ayant aucune influence, donc, sur nos résultats). L’objectif est net : parvenir à 50% de 
soutiens publics aux films réalisés par des femmes d’ici 2020.  Il ne s’agit pas d’un quota, mais 

d’un objectif à atteindre. Néanmoins, le BFI ne souhaite pas se contenter de traiter la question de 

l’égalité des sexes, dans la mesure où le cinéma britannique présente un défaut général de diversité 

(sociale, ethnique, culturelle, d’orientation sexuelle…). C’est pourquoi le plan d’action concerne 
la diversité en général : c’est le BFI Diversity Standards. Il concerne uniquement, pour l’instant, 

le soutien à la production décerné en partenariat avec la loterie nationale britannique. 

Celui-ci sera à présent voué à financer des films de la diversité, répondant à au moins 2 des 4 

critères suivants : 

	 - Le film met en avant des personnages faisant partie d’un groupe sous-représenté

	 - Le film est créé par des personnes appartenant à l’un des groupes sous-représentés aux 

postes clés

	 - Le film offre à divers individus des possibilités d’insertion professionnelle

	 - Le film est tourné vers de nouveaux groupes d’audiences

Lorsqu’il s’agit de groupes sous-représentés, le BFI fait référence à des minorités de : sexe, 
âge, capacités physiques, orientation sexuelle et ethnie. Ainsi, nous pouvons penser que les 

proportions de films réalisés par des femmes vont aller en s’améliorant dans les prochaines années 

grâce à cette politique de la diversité, mais le genre du réalisateur reste un petit point parmi les 

nombreux autres de cette politique, et il n’est pas dit que les résultats soient visibles rapidement. 

Cela reste un bon pas vers la prise de conscience. 
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Conclusion

Comme nous l’avons précisé, le but de cette étude est d’ouvrir le dialogue sur une problématique 

bien réelle, à tel point qu’elle a été constatée par la quasi-totalité des centres cinématographiques 

nationaux des pays européens : les inégalités hommes femmes au sein de l’industrie 

cinématographique, et plus particulièrement dans la profession de réalisateur, où les femmes sont 
largement sous-représentées, alors que ce poste clé contribue à forger les représentations 
d’une société qu’on espère en mouvance. Il nous intéressait de montrer, dans cette étude, non 

pas un tableau statique de la situation, à bien des égards alarmante, mais le mouvement même de 

cette situation à travers les époques. Dans presque tous les pays, notre hypothèse a été confirmée: 

la proportion de films réalisés par des femmes est plus élevée parmi les jeunes générations 
de réalisateurs que parmi les plus anciennes, et les moyennes actuelles sont tirées vers le bas par 

les chiffres liés aux films de réalisateurs installés depuis de nombreuses années.

Chaque pays a dû faire face à cette situation ; si les réponses apportées par les pays divergent 

entre elles, très rares sont les pays qui n’ont pas encore franchi le seuil de la prise de conscience. 

Parmi les autres, des propositions assez différentes ont été faites pour qu’il soit intéressant de les 

répertorier et les proposer en guise de source de réflexion commune : 

	 - Politiques régulatrices : quotas officiels, parité dans les comités de sélection…

	 - Politiques de hiérarchisation : « soft quotas » promouvant le financement de films réalisés 

par des femmes à dossier égal, objectifs sur un certain nombre d’années, système de points 

favorables aux femmes…

	 - Politiques de sensibilisation : événements, débats, ateliers, conférences…

	 - Politiques d’encouragement : incitation à choisir une filière réalisation dans les écoles de 

cinéma pour les jeunes femmes, programmes de coaching, formations…

	 - Politiques d’information : rédaction régulière de rapports et établissements de statistiques 

afin que le sujet reste à l’ordre du jour

	 - Politiques de transformation culturelle: travail global sur l’égalité des sexes dans la 

société, parités dans les gouvernements, aux postes décisionnaires...

Au sein de ces catégories, les solutions proposées sont nombreuses et diverses. Il est difficile de 

dire que certaines solutions fonctionnent mieux que d’autres. Certainement, toutes les solutions 

ont des temps et des profondeurs d’efficacités différents et cohérents avec l’esprit et la culture 
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nationaux.  Evidemment, les politiques les plus interventionnistes, et notamment les politiques 

de quotas, sont celles qui présentent les résultats les plus immédiats, déjà observables à l’échelle 

de la période de notre étude. Par ailleurs, même dans les pays où aucun plan d’action officiel n’a 

été établi, on commence à observer des évolutions transgénérationnelles positives, qui sont sans 

doute le produit naturel de cultures en progrès. A ce jour, nous sommes conscients que beaucoup 

reste à faire, mais nous espérons participer à une discussion toujours plus présente sur la place de 

la femme dans la création cinématographique, ainsi qu’à la diffusion de la connaissance sur le sujet 

et à la remise en question d’un status quo immobiliste. Nous avons posé une première pierre  : 

afin de confirmer les résultats de cette étude, nous observerons leurs évolutions sur un plus grand 

nombre d’années à l’avenir, notamment en ce qui concerne les 3èmes et 4èmes films, dont nous 

souhaitons voir garantir l’accès sans barrières aux réalisatrices. 

Nous espérons que d’autres reprendront en main cette parole pour en faire des actions de plus 

en plus nombreuses et variées ; nous espérons que des femmes reprendront en main cette parole 

pour en faire des films de plus en plus nombreux et variés.

A ce jour, nous sommes conscients que beaucoup reste à faire, mais nous espérons participer à une 

discussion toujours plus présente sur la place de la femme dans la création cinématographique, 

ainsi qu’à la diffusion de la connaissance sur le sujet et à la remise en question d’un status quo 
immobiliste. Nous espérons que d’autres reprendront en main cette parole pour en faire des 

actions de plus en plus nombreuses et variées ; nous espérons que des femmes reprendront en 

main cette parole pour en faire des films de plus en plus nombreux et variés. 
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ANNEXE 1: Méthodologie complète

Dans le cadre de la 8ème édition du Festival de Cinéma Européen des Arcs, qui aura lieu du 10 au 

17 décembre 2016, nous organisons un Programme Nouvelles Femmes de Cinéma, dont l’objectif 

est de mettre en lumière des réalisatrices européennes émergentes. C’est dans ce contexte que 

nous avons décidé de mener cette étude, afin d’identifier la position des réalisatrices de la nouvelle 

génération dans le paysage cinématographique européen récent.

La plupart des études publiées à ce jour sur la place de la femme dans la création cinématographique 

montrent que le cinéma européen est l’œuvre d’une grande majorité d’hommes, favorisés en 

termes de quantité comme de budget. 

Néanmoins, dans la mesure où de nombreux pays européens ont adopté des politiques 

visant à changer la situation (quotas, parité dans les comités de sélection, femmes aux postes 

décisionnaires, parités dans les écoles…), nous nous demandons si celles-ci ont d’ores et déjà un 

impact, et si les réalisatrices de la nouvelle génération ont davantage d’opportunités que celles 

des générations précédentes. Dans cette étude, nous considérons qu’une génération correspond 

à un film (génération 1= génération des réalisateurs qui en sont à leur 1er film, génération 2 = 

génération des réalisateurs qui en sont à leur 2ème film etc...). Il n’existe ici aucun lien direct entre 

la génération et l’âge du réalisateur.

Il nous semble intéressant de nous focaliser sur la nouvelle génération de réalisateurs et réalisatrices 

en excluant l’effet de génération, qui peut donner une image trompeuse de la situation actuelle 

et de son évolution. En effet, les politiques ont un effet à court/moyen terme sur la nouvelle 

génération, mais cet effet peut être masqué par le fait que la disparité des décennies précédentes 

perdurera tant que ces générations feront des films.

L’objectif de l’étude est de comprendre s’il y a eu un point d’inflexion à partir duquel les réalisatrices 

européennes ont vu s’accroître leurs opportunités, et, le cas échéant, de parvenir à identifier ce 

point d’inflexion, dans le temps, dans l’espace et dans ses causes. 

L’étude porte sur la période 2012-2015 : nous avons listé tous les films sortis en salles sur ces 4 

années dans chacun des territoires de l’étude. Le territoire de l’étude est constitué de tous les 

pays membres de l’Union Européenne (sauf Chypre et Malte, dont la production n’est pas assez 
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significative), ainsi que de la Suisse, la Norvège, la Russie et la Turquie, dans la mesure où chacun 

de ces pays s’est engagé à fournir ses statistiques et politiques. Nous ne considérons que les longs-

métrages de cinéma, sans distinction entre films de fiction, documentaires et animation. 

Par ailleurs, l’Europe présente de très nombreuses coproductions internationales. Dans ce cas-là, 

nous avons fait le choix de ne comptabiliser le film coproduit que dans le pays majoritaire de la 

coproduction. En effet, comptabiliser un film plusieurs fois fausserait les moyennes internationales. 

Dans les cas de films réalisés par plusieurs personnes, chaque réalisateur constitue une fraction de 

la totalité des réalisateurs, et a été comptabilisé en conséquence. 

Nos sources d’informations seront les suivantes :

	 - Bureaux des films/Centres nationaux du cinéma, de tous les pays concernés par l’étude (cf 

Annexe « Sources » pour plus de détails)

	

	 - Etude EWA  Where are the women directors ? Report on gender equality for directors in 

the European film industry (2006-2013)

	

	 - Sites de centralisation de données sur les sorties de films en Europe et dans le monde : 

imdb.com, lumiere.obs.coe.int.

Notre étude se déroulera en deux temps. La première partie de l’étude sera quantitative, alors que 

la deuxième sera qualitative.

Etude quantitative : 

A partir de nos sources, nous avons établi des statistiques sur le genre des réalisateurs de tous les 

films. Puis, nous avons évalué le nombre de longs-métrages réalisés par le réalisateur de chaque 

film sorti entre 2012 et 2015 dans chaque pays du territoire de notre étude. Nous avons comparé 

le nombre de films réalisés par des hommes avec ceux réalisés par des femmes. Nous avons enfin 

comparé ce rapport homme-femme de la nouvelle génération avec les chiffres globaux de tous les 

films sortis sur cette même période. Nous avons effectué des modélisations afin de comparer les 

différentes générations de réalisateurs au sein d’un même pays, en termes de proportions de films 

réalisés par des femmes.
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Etude qualitative :

Au regard des statistiques issues de cette étude, nous en sommes venus à la partie qualitative 

de notre étude. Selon les résultats obtenus, nous avons identifié des typologies de pays, selon 

leur situation par rapport à notre problématique et selon les politiques adoptées (ou non) pour lui 

faire face. Ainsi, nous avons étudié les mesures mises en place en faveur des femmes réalisatrices, 

mais aussi la représentativité des femmes dans les commissions d’attribution d’aides publiques et 

privées. Nous nous sommes intéressés à la représentativité des femmes dans les écoles de cinéma 

dans ces pays. Nous avons également étudié de près les pays qui ont mis en place une politique 

mais dont les résultats sont décevants, pour tenter de comprendre si la politique est mauvaise ou 

si elle est impuissante pour d’autres raisons (sociologiques, culturelles…).

De cette étude, nous avons essayé de tirer des conclusions quant aux politiques et aux autres 

facteurs qui stimulent l’émergence de réalisatrices de cinéma, participent à l’égalité des chances 

et à l’équilibre homme femme dans ces métiers, afin de poser des horizons de progression pour 

l’ensemble du territoire européen et promouvoir les meilleures pratiques.  
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ANNEXE 2: Nombre de films sortis en salles entre 2012 et 2015 dans les pays de l’étude

2012 2013 2014 2015 TOTAL %/Europe
Allemagne 167 169 174 173 683 11%

Autriche 41 40 40 40 161 3%

Belgique 33 25 53 39 150 2%

Bulgarie 15 11 15 13 54 1%

Croatie 12 16 15 12 55 1%

Danemark 31 31 31 35 128 2%

Espagne 80 97 110 125 412 7%

Estonie 6 6 4 6 22 0%

Finlande 34 38 31 34 137 2%

France 281 257 274 260 1072 17%

Grèce 27 20 20 16 83 1%

Hongrie 8 7 14 15 44 1%

Irlande 21 20 19 14 74 1%

Italie 123 129 111 101 464 8%

Lettonie 4 2 4 2 12 0%

Lituanie 4 9 7 9 29 0%

Luxembourg 7 5 6 6 24 0%

Norvège 21 27 31 21 100 2%

Pays-Bas 43 37 38 39 157 3%

Pologne 36 43 41 36 156 3%

Portugal 22 13 24 22 81 1%

Roumanie 21 29 18 30 98 2%

Russie 96 89 78 94 357 6%

République Tchèque 41 49 49 34 173 3%

Slovaquie 16 13 14 15 58 1%

Slovénie 11 14 9 10 44 1%

Suisse 59 71 66 65 261 4%

Suède 42 47 52 47 188 3%

Turquie 72 85 116 119 392 6%

Royaume-Uni 138 109 110 147 504 8%

TOTAL 1502 1511 1554 1571 6173 100%



48Etude sur l’émergence d’une nouvelle génération de réalisatrices européennes

ANNEXE 3: Proportion de films réalisés par des femmes 
sortis en salles entre 2012 et 2015 dans les pays de l’étude

2012 2013 2014 2015 Moyenne
Lettonie 25% 0% 0% 0% 8,3%
Italie 6,9% 12,8% 8,6% 8,9% 9,4%
Turquie 10,4% 11,8% 8,2% 13% 10,8%
Royaume-Uni 9,1% 11,9% 9,5% 13,9% 11,2%
Bulgarie 0% 18,2% 16,7% 15,4% 12%
Portugal 20,5% 15,4% 8,3% 11,4% 13,6%
Croatie 20,8% 0% 20% 16,7% 13,6%
Espagne 8,8% 10,3% 16,8% 18% 14,1%
Pologne 19,4% 14% 17,1% 11,1% 15,4%
Lituanie 37,5% 11,1% 0% 22,2% 15,5%
Russie 18,8% 14,6% 12,8% 16% 15,7%
Estonie 33,3% 0% 12,5% 16,7% 15,9%
Grèce 9,3% 22,5% 15% 25% 16,9%
Slovénie 18,2% 21,4% 16,7% 10% 17%
Belgique 19.7% 14% 17% 21.8% 18.3%
Roumanie 19% 10,3% 22,2% 23,3% 18,4%
Irlande 16,7% 22,5% 21,1% 14,3% 18,9%
Luxembourg 28,6% 40% 16,7% 0% 20,8%
Finlande 11,8% 26,3% 24,2% 23,5% 21,5%
République Tchèque 15,9% 29,6% 25,5% 14,7% 22,3%
Danemark 25,8% 17,7% 22,6% 22,9% 22,3%
France 26% 26,3% 26,1% 20,2% 24,7%
Suisse 23,7% 21,1% 25% 30% 24,9%
Slovaquie 15,6% 38,5% 28,6% 20% 25%
Pays-Bas 25,6% 16,2% 35,5% 25,6% 25,8%
Allemagne 28,7% 28,1% 21,3% 26,3% 26,1%
Hongrie 37,5% 42,9% 14,3% 26,7% 27,3%
Autriche 29,3% 17,5% 36,3% 26,3% 27,3%
Suède 16,7% 28,7% 29,8% 36,7% 28,3%
Norvège 29% 33% 31% 33% 32%
Moyenne européenne 19,06% 19,62% 19,61% 19,42% 19,4%
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ANNEXE 4: Ecarts-types des valeurs annuelles nationales en termes de proportions de films 
réalisés par des femmes (plus l’écart-type est faible, plus les résultats sont stables)

Ecart-type
Turquie 2,1%
Royaume-Uni 2,3%
Norvège 2,3%
Italie 2,5%
Russie 2,5%
France 3%
Danemark 3,3%
Allemagne 3,4%
Pologne 3,6%
Suisse 3,7%
Irlande 3,8%
Belgique 3.4%
Espagne 3.4%
Slovénie 4.8%
Portugal 5.2%
Roumanie 5,9%
Finlande 6,6%
Grèce 7,2%
République Tchèque 7,3%
Autriche 7,8%
Pays-Bas 7,9%
Suède 8,3%
Bulgarie 8,4%
Croatie 9,8%
Slovaquie 10,1%
Lettonie 12,5%
Hongrie 12,6%
Estonie 13,8%
Lituanie 16%
Luxembourg 17,1%
Moyenne européenne 4,25%
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ANNEXE 5: Nombre moyen de films par réalisateur dans les pays de l’étude

2012 2013 2014
Lettonie 2,5 1,5 1,75

Bulgarie 1,8 1,45 3,13

Slovénie 3,27 1,93 2,33

Belgique 2,27 2,6 2.53

Slovaquie 1,88 2,46 3,14

Irlande 2,76 1,85 3,32

Norvège 2,52 2,56 3,32

Russie 3,27 2,92 3,49

Croatie 3 2,94 3,13

Lituanie 5 1,89 1,86

Autriche 2,46 4,03 3,13

Estonie 3,5 3,17 2,5

Turquie 3,21 2,79 4,53

Suisse 3,37 3,08 4

Grèce 4,19 3,1 2,75

Espagne 4,11 3,43 3,17

Suède 3,48 4,4 2,71

Royaume-Uni 3,91 3,97 2,88

France 3,46 3,7 4,27

Allemagne 4,1 3,06 4,01

Roumanie 5,95 2,52 5,11

Luxembourg 3,71 1,6 4,83

Hongrie 5 2,71 3,64

Pologne 3,58 4,91 3,49

République Tchèque 3,59 4,98 4,53

Portugal 5,27 3,69 4,88

Finlande 3 4,32 4,71

Danemark 4,23 5,32 4,48

4,07 4,07 4,81 4,47

Italie 5,96 4,86 6

Moyenne européenne 3,79 3,61 3,94
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ANNEXE 6: Différence entre le nombre moyen de films par réalisatrice et le nombre moyen 
de films par réalisateur dans les pays de l’étude

Hommes Femmes
Estonie 2,93 6,33

République Tchèque 4,16 5,45

Lettonie 2,27 3

Slovénie 2,5 2,96

Danemark 4,51 4,55

Slovaquie 2,7 2,27

Allemagne 3,89 3,36

Pays-Bas 4,66 4,07

Pologne 4,31 3,66

Belgique 2,71 1.02

Norvège 2,93 2,19

Irlande 2,75 1,97

Royaume-Uni 3,65 2,85

Espagne 3,63 2,74

Grèce 3,59 2,7

Suisse 3,72 2,53

Russie 2,45 1,23

Finlande 4,77 3,48

Autriche 3,63 2,34

Croatie 3,34 2,04

Bulgarie 2,45 1,07

France 4,07 2,53

Turquie 3,54 1,89

Lituanie 4,04 1,89

Suède 4,19 1,93

Hongrie 4,65 2,25

Roumanie 4,67 2,23

Portugal 4,67 2,18

Italie 5,7 3,06

Luxembourg 4,35 1

Moyenne européenne 3,7 2,7
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ANNEXE 7: Différence proportions de réalisatrices 
sur les 1er/2e films et les 3e films et plus

1er film 1/2ème film Tous films 
confondus 3e film et +

Différence 
1-2e/3e film et 

+
Lettonie 0% 0% 8,3% 50% -50%
Estonie 12,5% 8,7% 15,9% 33,3% -24,6%
Finlande 18,2% 17,6% 21,5% 25,4% -7,8%
Slovénie 16,7% 16,1% 17% 18,8% -2,7%
Hongrie 35,7% 26,1% 27,3% 28,6% -2,5%
Autriche 30,2% 27,1% 27,3% 27,6% -0,5%
Royaume-Uni 10,4% 11,3% 11,2% 11,2% 0,1%
Grèce 17,9% 17% 16,9% 16,7% 0,3%
Pays-Bas 24,4% 26,1% 25,8% 25,6% 0,5%
République Tchèque 21,6% 23% 22,3% 21,3% 1,7%
Danemark 21,2% 24,1% 22,3% 20,8% 3,3%
Turquie 12,5% 13,3% 10,8% 6,4% 6,9%
Espagne 17,9% 17,2% 14,1% 9,8% 7,4%
Italie 12,8% 13,3% 9,4% 5,7% 7,6%
France 27,5% 28,2% 24,7% 20,5% 7,7%
Portugal 22,2% 17,4% 13,6% 9,2% 8,2%
Pologne 17,3% 19,4% 15,4% 11,2% 8,2%
Slovaquie 28,3% 28,4% 25% 19% 9,4%
Irlande 26,5% 22% 18,9% 12,5% 9,5%
Belgique 22.5% 23.3% 18.3% 8.2% 15.1%
Allemagne 32,7% 30,7% 26,1% 20,5% 10,2%
Suisse 35,2% 29,3% 24,9% 18,9% 10,4%
Croatie 18,4% 19% 13,6% 7,7% 11,3%
Russie 25,5% 20,4% 15,7% 8,5% 11,9%
Norvège 39,4% 36,4% 32% 24,4% 12%
Roumanie 24,2% 23,2% 18,4% 10,5% 12,7%
Bulgarie 19,4% 15,1% 12% 0% 15,1%
Luxembourg 50% 28,6% 20,8% 10% 18,6%
Suède 39,9% 36,9% 28,3% 15,6% 21,3%
Lituanie 9,1% 22,5% 15,5% 0% 22,5%
Moyenne européenne 23,3% 22,44% 19,4% 15,42% 7,02%
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ANNEXE 8: Classements comparés des pays en termes de proportions de films réalisés par 
des femmes selon que l’on sépare ou non les 1ers et 2èmes films

Tous films confondus 1ers et 2èmes films uniquement

1 Norvège Suède

2 Suède Norvège

3 Autriche Allemagne

4 Hongrie Suisse

5 Allemagne Luxembourg

6 Pays-Bas Slovaquie

7 Slovaquie France

8 Suisse Autriche

9 France Hongrie

10 Danemark Pays-Bas

11 République Tchèque Danemark

12 Finlande Roumanie

13 Luxembourg République Tchèque

14 Irlande Belgique

15 Roumanie Lituanie

16 Belgique Irlande

17 Slovénie Russie

18 Grèce Pologne

19 Estonie Croatie

20 Russie Finlande

21 Lituanie Portugal

22 Pologne Espagne

23 Espagne Grèce

24 Croatie Slovénie

25 Portugal Bulgarie

26 Bulgarie Italie

27 Royaume-Uni Turquie

28 Turquie Royaume-Uni

29 Italie Estonie

30 Lettonie Lettonie
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ANNEXE 9: Proportion de films de femmes par groupes de générations 
à échantillon égal dans chaque pays

Allemagne Moyenne globale: 26%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 38% 31% 18%

2013 33% 29% 20%

2014 23% 22% 19%

2015 36% 26% 17%

Moyenne 33% 27% 19%

Autriche Moyenne globale: 27%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 19% 44% 17%

2013 27% 14% 11%

2014 36% 36% 36%

2015 40% 19% 15%

Moyenne 29% 31% 19%

Belgique Moyenne globale: 17%
Génération film 1 2 et plus
2012 18% 25%

2013 11% 7%

2014 25% 17%

2015 25% 7%

Moyenne 22.5% 13.6%

Bulgarie Moyenne globale: 12%
Génération film 1 2 et plus
2012 0% 0%

2013 25% 0%

2014 25% 7%

2015 33% 0%

Moyenne 19% 2%



55Etude sur l’émergence d’une nouvelle génération de réalisatrices européennes

Croatie Moyenne globale: 14%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 8% 67% 0%

2013 0% 0% 0%

2014 40% 0% 17%

2015 33% 20% 0%

Moyenne 18% 18% 5%

Danemark Moyenne globale: 22%
Génération film 1,2 3 à 5 6 et plus
2012 19% 0% 50%

2013 38% 11% 0%

2014 14% 14% 40%

2015 29% 17% 22%

Moyenne 24% 12% 28%

Espagne Moyenne globale 14%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 20% 0% 4%

2013 3% 13% 15%

2014 23% 15% 11%

2015 22% 18% 12%

Moyenne 18% 13% 11%

Estonie Moyenne globale: 16%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 25% 50%

2013 0% 0%

2014 0% 0%

2015 0% 33%

Moyenne 6% 18%
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Finlande Moyenne globale: 22%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 13% 13% 0%

2013 9% 36% 33%

2014 14% 27% 33%

2015 50% 8% 23%

Moyenne 18% 19% 27%

France Moyenne globale: 25%
Génération film 1 2 à 4 5 et plus
2012 28% 32% 9%

2013 29% 29% 19%

2014 30% 29% 16%

2015 24% 23% 10%

Moyenne 27% 28% 14%

Grèce Moyenne globale: 17%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 6% 13% 10%

2013 21% 29% 17%

2014 13% 33% 0%

2015 50% 29% 0%

Moyenne 18% 25% 7%

Hongrie Moyenne globale: 27%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 50% 25%

2013 33% 50%

2014 25% 0%

2015 13% 43%

Moyenne 26% 28%
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Irlande Moyenne globale: 19%
Génération film 1 2 et plus
2012 30% 5%

2013 17% 31%

2014 29% 17%

2015 40% 0%

Moyenne 26% 14%

Italie Moyenne globale: 9%
Génération film 1 2 à 4 5 et plus
2012 11% 7% 4%

2013 20% 15% 1%

2014 10% 9% 7%

2015 8% 12% 6%

Moyenne 13% 11% 5%

Lettonie Moyenne globale: 8%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 0% 33%

2013 0% 0%

2014 0% 0%

2015 0% 0%

Moyenne 0% 17%

Lituanie Moyenne globale: 16%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 50% 25%

2013 14% 0%

2014 0% 0%

2015 40% 0%

Moyenne 23% 2%
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Luxembourg Moyenne globale: 21%
Génération film 1 2 et plus

2012 67% 0%

2013 33% 50%

2014 100% 0%

2015 0% 0%

Moyenne 50% 6%

Norvège Moyenne globale: 32%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 27% 20% 40%

2013 38% 42% 14%

2014 50% 29% 23%

2015 50% 33% 0%

Moyenne 39% 33% 21%

Pays-Bas Moyenne globale: 26%
Génération film 1,2 3 à 5 6 et plus
2012 33% 18% 18%

2013 13% 36% 0%

2014 32% 0% 36%

2015 21% 20% 40%

Moyenne 26% 18% 22%

Pologne Moyenne globale: 15%
Génération film 1 2 à 4 5 et plus
2012 27% 18% 13%

2013 14% 10% 21%

2014 14% 29% 0%

2015 15% 0% 15%

Moyenne 17% 13% 13%
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Portugal Moyenne globale: 14%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 23% 18%

2013 14% 17%

2014 15% 0%

2015 17% 5%

Moyenne 17% 8%

République Tchèque Moyenne globale: 22%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 14% 19%

2013 35% 23%

2014 29% 22%

2015 10% 21%

Moyenne 23% 22%

Roumanie Moyenne globale: 18%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 30% 0%

2013 6% 18%

2014 30% 13%

2015 33% 8%

Moyenne 23% 12%

Royaume-Uni Moyenne globale: 11%
Génération film 1 2,3 4 et plus

2012 9% 9% 10%

2013 9% 18% 8%

2014 11% 9% 9%

2015 12% 21% 10%

Moyenne 10% 14% 9%
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Russie Moyenne globale: 16%
Génération film 1 2 et plus
2012 31% 8%

2013 23% 8%

2014 27% 6%

2015 21% 12%

Moyenne 25% 8%

Slovaquie Moyenne globale: 25%
Génération film 1,2 3 et plus
2012 21% 0%

2013 40% 33%

2014 29% 29%

2015 25% 14%

Moyenne 28% 23%

Slovénie Moyenne globale: 17%
Génération film 1 2 et plus
2012 20% 17%

2013 25% 17%

2014 8% 33%

2015 0% 13%

Moyenne 17% 17%

Suède Moyenne globale: 28%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 32% 8% 0%

2013 31% 42% 17%

2014 44% 11% 21%

2015 50% 46% 15%

Moyenne 40% 26% 14%
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Suisse Moyenne globale: 25%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 43% 12% 14%

2013 32% 14% 13%

2014 27% 37% 16%

2015 43% 22% 26%

Moyenne 35% 20% 17%

Turquie Moyenne globale: 11%
Génération film 1 2,3 4 et plus
2012 13% 13% 5%

2013 14% 19% 4%

2014 7% 15% 0%

2015 19% 9% 11%

Moyenne 13% 13% 5%
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ANNEXE 10: Source des données de l’étude

Les données de cette étude ont été recueillies auprès de nombreuses sources. Nos sources 

principales ont été les centres nationaux du cinéma des différents pays. Pour la partie quantitative, 

il nous a souvent suffi de nous rendre sur le site internet du Centre pour trouver les données 

recherchées (nous avons toujours recoupé nos résultats avec de multiples bases de données, dont 

la base Lumière mise en place par l’Observatoire Européen de l’audiovisuel, et IMDB.com). Pour 

la partie qualitative, nous avons toujours été en contact direct avec des membres des instituts 

nationaux qui ont répondu à nos questions. 

Allemagne

Collecte des données: merci à  Britta Nörenberg, du German Federal Filmboard (FFA). 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Juliane Kuppe et Thomas Schulz  (FFA).

Autriche

Collecte des données: http://www.filmwirtschaftsbericht.at/13/kino/kinobesuche-und-filmverleih/

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès du Filminstitut. 

Belgique

Collecte des données: 

-http://www.wbimages.be/index.php?id=8969&tx_cfwbavmsearch_pi1[orderBy]=7&tx_

cfwbavmsearch_pi1[ASC]=1

-http://www.flandersimage.com/browse-titleset 

-http://www.audiovisuel.cfwb.be/index.php?eID=tx_nawsecuredl&u=0&g=0&hash=d86aca3f96

bb97915864f9da2649c8ec7b0f5479&file=fileadmin/sites/avm/upload/avm_super_editor/avm_

editor/Publications/Telechargement_pdf/Bilan_CCA/bilan_14/Bilan_2014_CCA_version_DEF_5_

mars_2015.pdf

-https://issuu.com/centreducinema/docs/bulletin_trimestriel_1er_trimestre_ 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Jeanne Brunfaut, Directrice Générale 

adjointe du Centre du Cinéma et de l’audiovisuel - Ministère de la Fédération Wallonie Bruxelles
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Bulgarie

Collecte des données:

-http://www.nfc.bg/en/filmi?showyear=2015

-https://www.nfc.bg/files/media/files/7116c42bd7cd0fc14e7cca3664386e19/Bulgarian%20

Cinema%202015.pdf

Croatie

Collecte des données: 

-http://hrfilm.hr/en/baza.php?action=1 

-http://www.havc.hr/eng/croatian-film/croatian-film-catalogue?category=1&length=3&year=2015

Danemark

Collecte des données:

-http://www.dfi.dk/Service/English/News-and-publications/News/February-2014/Facts-2013.aspx 

-http://www.dfi.dk/Service/English/Films-and-industry/Facts-og-Stats.aspx 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Kirsten Barslund et Lars Fill-Jensen au 

Danish Film Institute (DFI)

Espagne

Collecte des données: 

http://www.mecd.gob.es/cultura-mecd/areas-cultura/cine/industria-cine/taquilla/historico-anos-

anteriores.html 

Mesures mises en place: pour la Wallonie, renseignements obtenus auprès de Jeanne Brunfaut, 

Directrice Générale adjointe du Centre du Cinéma et de l’audiovisuel - Ministère de la Fédération 

Wallonie Bruxelles ; pour la Flandre, renseignements obtenus auprès de Koen Salmon et Christian 

de Schutter au Flanders Audiovisual Fund. 
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Estonie

Collecte de données : 

http://www.lkc.lt/wp-content/uploads/2015/04/Baltic-films-FactsFigures-2014.pdf

Finlande

Collecte de données:

http://ses.fi/en/films/categories/all-films/?no_cache=1 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Petri Rossi, de la Finnish Film 

Foundation.

France

Collecte de données:

http://cbo-boxoffice.com/v4/page000.php3 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès du Centre National du Cinéma et de 

l’Image Animée (CNC)

Grèce

Collecte de données:

http://www.gfc.gr/index.php?option=com_wrapper&Itemid=143 

http://cineuropa.org/f.aspx?t=filmsindex&l=fr&did=310709&alt=2015&ctr=300 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Lina Manolopoulou, responsable des 
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coproductions et des business affairs au Greek Film Center (GFC).

Hongrie

Collecte des données:

-http://filmunio.eu/index.php?option=com_wrapper&view=wrapper&id=92&Itemid=63&lang=en 

-http://archiv.magyar.film.hu/filminhungary/films/2012/ 

-http://www.filmneweurope.com/countries/hungary-profile

Irlande

Collecte des données:

http://directory.irishfilmboard.ie/categories/1-features?email=&order=year&page=7

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Katie MacDonagh et Louise Ryan de 

l’Irish Film Board (IFB). 

Italie

Collecte des données:

http://www.archiviodelcinemaitaliano.it/index.php/titoli.html 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Iole Maria Giannattasio, secrétaire du 

directeur général au centre des études de la direction générale du cinéma au Ministère des Biens 

et des Activités Culturelles et du Tourisme.

Lettonie
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Collecte des données : 

http://www.lkc.lt/wp-content/uploads/2015/04/Baltic-films-FactsFigures-2014.pdf

Lituanie

Collecte des données : 

http://www.lkc.lt/wp-content/uploads/2015/04/Baltic-films-FactsFigures-2014.pdf

Luxembourg

Collecte des données:

http://www.filmfund.lu/fr/t/documents/(view)/2430

Norvège

Collecte des données:

http://www.nfi.no/english/search/ 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Stine Helgeland, au Norwegian Film 

Institute (NFI).

Pays-Bas

Collecte des données: 

http://international.eyefilm.nl/assets/eyefilm/files/2016Files/FilmFactsAndFigures2015.pdf

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Margo Van der Valk, Policy Advisor au 

Netherlands Film Fund. 

Pologne

Collecte des données:

http://en.pisf.pl/film-in-poland/box-office/2012#002 

http://en.pisf.pl/films/films-from-a-to-z/?y=2012 

http://en.pisf.pl/files/dokumenty/fpg/New_Polish_Films_2013.pdf
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Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès du Polish Film Institute.

Portugal

Collecte des données:

http://www.ica-ip.pt/pt/downloads/filmes-estreados/ 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de l’Instituto do Cinema e do Audiovisual 

da Republica do Portugal.

République Tchèque

Collecte des données: 

http://stary.filmcenter.cz/en/films-since-1991/search 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès du Czech Film Center

Roumanie

Collecte des données:

http://cnc.gov.ro/wp-content/uploads/2016/02/Catalog_RomFilm2015_preview_051.pdf 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Alina Salcudeanu, responsable des 

affaires étrangères au Romanian Film Center. 

Royaume-Uni

Collecte des données
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Merci à Nick Roddick, de Split Screen.

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Stephen McConnachie, au BFI.

Russie

Collecte des données: 

Merci à Mihail Klochkov, rédacteur en chef chez Kinopoisk.ru 

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès du Russian Cinema Fund.

Slovaquie

Collecte des données:

-http://www.sfd.sfu.sk/main.php?rok=2012 

-http://www.csfd.cz/podrobne-vyhledavani/

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Michal Michalovič du Slovak Film 

Institute.

Slovénie

Collecte des données: 

http://www.film-center.si/en/film-in-slovenia/films/3769/zoo/ 

http://www.filmneweurope.com/countries/slovenia-profile 

http://www.film-center.si/en/publications/fiction-documentary-2015/

Suède

Collecte des données:

http://www.sfi.se/en-GB/Swedish-film-database/Swedish-releases/



69Etude sur l’émergence d’une nouvelle génération de réalisatrices européennes

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Torkel Stal, analyste au SFI. 

Suisse

Collecte des données:

http://www.swissfilms.ch/de/film_search/-/page/5/ipp/25 

http://www.sfvasdf.ch/rsd/?s_key=where+the+condors+fly

Mesures mises en place: renseignements obtenus auprès de Swiss Films. 

Turquie

Collecte des données:

http://www.sinematurk.com/gise/gelmis-gecmis/yerli?sayfa=2&yil=2012

Mesures mises en place: pour la Wallonie, renseignements obtenus auprès de Jeanne Brunfaut, 

Directrice Générale adjointe du Centre du Cinéma et de l’audiovisuel - Ministère de la Fédération 

Wallonie Bruxelles ; pour la Flandre, renseignements obtenus auprès de Koen Salmon et Christian 

de Schutter au Flanders Audiovisual Fund. 
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